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 Tout est parti d'une panne  



 d'hélicoptère, un jour, au Mali.  



 En attendant le pilote, j'ai  



 discuté avec un villageois  



 pendant une journée entière.  



 Il m'a parlé de son quotidien,  



 de ses espoirs, de ses craintes :  



 sa seule ambition était de  



 nourrir ses enfants. Interrompu  



 dans mon travail de prise de vue  



 aérienne, je plongeais dans les  



 soucis les plus élémentaires.  



 Et il me regardait droit dans  



 les yeux, sans plainte, sans  



 demande, sans ressentiment.  



 J'étais parti photographier des  



 paysages ; j'ai été captivé par le  



 visage de cet homme, par notre  


 échange.


 Par la suite, en survolant la  



 planète pour réaliser  La Terre vue  



 du Ciel, je me demandais souvent  


 L'EDITO


 de Yann Arthus-Bertrand  
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 ce que je pourrais apprendre des  



 hommes et des femmes que  



 j'apercevais en dessous de moi.  



 Je rêvais de pouvoir entendre  



 leur parole, sentir ce qui nous  



 lie. Car, vue d'en haut, la Terre  



 apparaît comme une étendue  



 immense à partager. Mais dès  



 que je me posais au sol, les  



 problèmes commençaient. Je me  



 retrouvais confronté à la rigidité  



 des administrations de chaque  



 pays, et surtout à la réalité des  



 frontières instaurées par les  



 hommes, symboles de cette  



 difficulté à vivre ensemble.  



 Lorsque je suis venu au monde,  



 la Terre portait à peine plus  



 de 2 milliards d'habitants. Nous  



 sommes aujourd'hui plus de 7  



 milliards sur Terre : en l'espace  



 d'une vie, la population  



 mondiale aura été multipliée par  



 trois. Je suis persuadé que le  



 grand défi de l'Homme est là  



 aujourd'hui : que nous arrivions  



 tous à vivre ensemble sans  



 creuser davantage les écarts  



 de développement.  



 Nous vivons une période  



 incroyable. Tout va à une vitesse  



 folle. Nous avons aujourd'hui  



 à notre disposition des outils de  



 communication extraordinaires :  



 nous pouvons tout voir et tout  



 savoir, et la masse d'informations  



 en circulation n'a jamais été aussi  



 grande. Tout cela est très positif.  



 Pourtant – et c'est là qu'est  



 l'ironie –, nous connaissons  



 toujours aussi peu nos voisins.  



 Aujourd'hui, cependant, la seule  



 démarche possible, c'est d'aller  



 vers l'Autre. Le comprendre.  



 Car dans tous les combats  



 à venir, que ce soit la pauvreté  



 ou les changements climatiques,  



 on ne pourra plus agir seuls.  



 Le temps où l'on pouvait se  



 permettre de ne penser qu'à soi,  



 qu'à sa communauté restreinte,  



 est révolu. Désormais, il nous est  



 impossible d'ignorer tout ce qui  



 nous lie et les responsabilités  



 que cela suppose. Et il n'y aura  



 pas de développement durable  



 si nous ne parvenons pas  



 à vivre ensemble.  



 Cette solidarité passe notamment  



 par la prise de conscience et par  



 la pédagogie. Nous ne pourrons  



 nous élever seuls. C'est tous  



 ensemble que nous y arriverons.  



 C'est fort de ce constat que j'ai  



 lancé le projet  6  MILLIARDS  


 L'EDITO


 de Yann Arthus-Bertrand  
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 D'AUTRES, devenu  7  MILLIARDS  



 D'AUTRES, intrinsèquement lié à  



 La Terre vue du Ciel, dans ce sens  



 qu'il vient compléter avec la  



 parole de l'Homme le travail  



 initié autour d'une réflexion sur  



 la Terre. Il me semblait  



 important de faire s'exprimer les  



 hommes et les femmes de notre  



 planète, d'écouter leurs  



 expériences et leurs philosophies  



 de vie, leurs visions du monde.  



 L'idée : aller à la rencontre des  



 Autres, leur poser à tous les  



 mêmes questions simples sur  



 leur vécu et le sens de la vie –  



 des questions qui nous  



 concernent tous –, recueillir  



 leurs témoignages, découvrir  



 comment les expériences  



 façonnent l'identité de chacun.  



 Apprendre de l'expérience de  



 l'Autre, entendre ce qui nous  



 sépare, découvrir ce qui nous  



 rassemble et ce que nous  



 pouvons partager.  



 Après sept années de tournage et  



 plus de 6 000 interviews dans 84  



 pays à travers le monde, nous ne  



 nous posons plus la question de  



 savoir si c'est une bonne idée ou  



 pas. Plus nous avons rassemblé  



 de témoignages, plus nous avons  



 été convaincus que ce travail est  



 essentiel, indispensable. C'est  



 mon sentiment et celui de ceux  



 qui travaillent à mes côtés.  



 C'est pourquoi  7  MILLIARDS  



 D'AUTRES   me tient tellement  



 à cœur. J'y crois parce qu'il  



 concerne chacun d'entre nous,  



 et parce qu'il est une incitation  



 à agir.  



 Je remercie tous ceux qui ont  



 permis à ce projet de devenir  



 une réalité et ceux qui  



 continuent à le faire vivre.  



 Yann Arthus-Bertrand  



 Président de la Fondation GoodPlanet  


 L'EDITO


 de Yann Arthus-Bertrand  
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 Créée par Yann Arthus-Bertrand  



 en 2005, dans le prolongement  



 de son travail artistique et de son  



 engagement pour l'environnement,  



 la  Fondation GoodPlanet  est  



 reconnue d'utilité publique  



 depuis 2009.  



 Apolitique et indépendante,  



 la  Fondation GoodPlanet  invite  



 à un mode de vie plus respectueux  



 de la Terre et de ses habitants.  



 Elle propose des solutions réalistes  



 et optimistes, à travers des  



 programmes fédérateurs qui  



 s'adressent à tous : grand public,  



 jeunes, entreprises et collectivités.  



 Elle a pour missions de  mettre  



 l'écologie au cœur des consciences  



 et d'éveiller l'envie d'agir. Son  



 message universel incite chacun à  



 réfléchir à l'évolution de la planète,  



 au devenir de ses habitants et  



 à s'engager. Les actions de la  



 Fondation s'articulent autour  



 de 4 points :  



 SENSIBILISER PAR L'IMAGE   à  



 travers des expositions thématiques  



 et des festivals qui mettent à  



 l'honneur la beauté et la fragilité  



 de la Planète ainsi que l'ouverture  



 aux autres, essentielle.  



 INFORMER SUR  



 L'ENVIRONNEMENT ET SES ENJEUX  



 grâce à un site Internet et une  



 collection d'ouvrages comme autant  



 de sources d'information pour  



 que chacun puisse se forger  



 sa propre opinion et choisir d'agir  



 à son niveau.  



 ÉDUQUER AU DÉVELOPPEMENT  



 DURABLE  grâce à des posters  



 pédagogiques adaptés aux  



 programmes scolaires et distribués  



 gratuitement chaque année dans  



 toutes les écoles de France et de  


 Belgique.


 AGIR CONTRE LE CHANGEMENT  



 CLIMATIQUE ET S'ENGAGER POUR  



 LA SOLIDARITÉ INTERNATIONALE  



 en mettant en œuvre des projets  



 socio-environnementaux qui  



 améliorent la qualité de vie des  



 communautés locales, notamment  



 dans les pays du Sud. Les champs  



 d'intervention couvrent les forêts,  



 l'agriculture, l'accès à l'énergie, la  



 gestion durable des déchets, la  



 construction d'écoles bioclimatiques  



 et la scolarisation des enfants.  


  WWW.GOODPLANET.ORG
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 UNE RENCONTRE  


 NATURELLE


 Le partenariat de BNP Paribas  



 avec  7  MILLIARDS D'AUTRES  



 est né d'un sentiment partagé :  



 ce sentiment d'humanité qui  



 nous porte vers l'autre, au-delà  



 de toute origine et par-delà  



 toute frontière.  



 7  MILLIARDS D'AUTRES,  



 au travers de 6 000 portraits  



 filmés, donne du monde une  



 vision à la fois profondément  



 humaine et universelle. BNP  



 Paribas partage cette vision qui  



 correspond aux valeurs qui nous  



 animent : la diversité, la  



 solidarité et l'innovation.  



 Avec plus de 200 000  



 collaborateurs de 160 nationalités  



 LE MOT DU MÉCÈNE  



 7 milliards d'Autres et BNP Paribas  
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 différentes, BNP Paribas sait que  



 la diversité est source de créativité  



 et d'efficacité dont l'entreprise tire  



 force et richesse.  



 Au-delà de sa confiance  



 et de son soutien financier  



 à ce projet unique, BNP Paribas  



 a également participé  



 au développement du site  


 Internet

 collaboratif

  WWW.7MILLIARDSDAUTRES.ORG,


 à la production de l'exposition  



 en janvier 2009 au Grand Palais  



 à Paris et à la tournée  



 internationale de l'exposition :  



 Rome, Bruxelles, São Paulo,  


 Moscou…


 BNP Paribas est, dans de  



 nombreux pays, un mécène  



 reconnu du monde culturel,  



 social et associatif. Cette action  



 s'inscrit dans le droit fil de notre  



 raison d'être : donner vie  



 à des projets porteurs d'avenir.  



 C'est pourquoi nous avons  



 souhaité, depuis son origine,  



 soutenir cette œuvre créatrice  



 aussi forte que généreuse.  



 Baudouin Prot  



 Président de BNP Paribas  



 LE MOT DU MÉCÈNE  



 7 milliards d'Autres et BNP Paribas  
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 7 MILLIARDS D'AUTRES  



 le concept  



 7 ans  



 de tournage  



 6 000  


 45

 questions


 5 000  heures de rushes :  



 une base de données unique  



 84  pays sillonnés  



 Plus de  



 5 millions  



 de personnes ont vu l'exposition  


 400


 portraits  spécifiques  



 visibles sur le site Internet  



 du projet  



 Près de  



 200 millions  



 de téléspectateurs ont vu le projet via  



 les films réalisés pour la télévision  



 Source : Upside Television  



 exposition française  



 d'art contemporain en terme  



 de fréquentation  


 1

 ère


 Source :  Art Magazine  (avril 2010)  


 interviews

 recueillies
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 Après 10 ans de survol de la planète  



 pour réaliser  La Terre vue du Ciel,  



 Yann Arthus-Bertrand a lancé  



 en 2003 le projet  6  MILLIARDS  



 D'AUTRES   avec Sibylle d'Orgeval  



 et Baptiste Rouget-Luchaire.  



 Porté par la Fondation GoodPlanet,  



 le projet a changé de nom pour  



 devenir  7  MILLIARDS D'AUTRES  



 le 31 octobre 2011, date officielle  



 du passage à 7 milliards d'humains  



 sur Terre.  



 6 000 témoignages vidéo ont été  



 recueillis dans 84 pays durant 7 ans.  



 De l'instituteur malien à l'avocate  



 australienne, du pasteur suédois à  



 l'infirmier afghan, tous ont répondu  



 aux mêmes 45 questions, des  



 questions qui nous concernent tous :  



 Qu'avez-vous appris de vos  



 parents ? Que souhaitez-vous  



 transmettre à vos enfants ?  



 Quelles épreuves avez-vous  



 traversées ? Quel est le sens  



 de la vie selon vous ?...  



 Découvrir comment les expériences  



 façonnent l'identité de chacun,  



 entendre ce qui nous sépare,  



 ce que nous pouvons partager  



 et simplement apprendre  



 de l'expérience des autres.  



 Tel est l'objectif de  7  MILLIARDS  



 D'AUTRES.



 BNP Paribas est le mécène de  



 7  MILLIARDS D'AUTRES   depuis  



 l'origine du projet. C'est une  



 véritable collaboration qui s'est mise  



 en œuvre, issue d'un enthousiasme  



 toujours renouvelé et d'un partage  



 de valeurs communes : la diversité,  



 la solidarité, l'innovation.  



 Depuis 2009, une exposition du  



 projet parcourt le monde : Paris  



 (Grand Palais), Shanghai  



 (Exposition universelle – Pavillon  



 des Nations Unies), Rome (Mercati  



 di Traiano), San Sebastián (Musée  



 de San Telmo), São Paulo (MASP),  



 Moscou (Musée des Arts  



 multimédias), Dakar (Musée  



 de l'IFAN), Porto (Musée des  



 Transports et des Communications),  



 Barranquilla (Musée des Caraïbes),  



 Francfort (Musée Senckenberg),  



 Lisbonne (Musée de l'Électricité),  



 San Diego (MOPA)… Et plus de  



 5 millions de personnes l'ont visitée.  



 En parallèle,  7  MILLIARDS  



 D'AUTRES   continue de s'enrichir  



 de nouveaux témoignages et de  



 nouveaux thèmes. D'autres  



 interviews sont en effet venues  



 7 MILLIARDS D'AUTRES  



 le concept  
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 compléter ce portrait de l'humanité  


 d'aujourd'hui.


 En 2009, avec le soutien  



 de l'ADEME, un tournage  



 supplémentaire sur le changement  



 climatique a vu le jour :  



 600 interviews ont été réalisées  



 dans 17 pays.  



 En 2011, grâce au soutien  



 de l'Union européenne et en  



 partenariat avec  RFI  et  FRANCE  24,  



 500 nouvelles interviews portant  



 sur les Objectifs du Millénaire pour  



 le Développement ont été réalisées  



 dans 16 pays.  



 En outre, des films exclusifs  



 continuent d'être créés spécialement  



 lors de certaines expositions : São  



 Paulo, Bruxelles, etc.  



 Tous ces nouveaux films viennent  



 à chaque fois agrémenter  



 la programmation des expositions.  



 Parallèlement, 17 documentaires  



 destinés à la télévision et 150  



 programmes courts sont distribués  



 en France et à l'étranger dans plus  



 de 100 pays et territoires avec  



 un succès qui perdure d'année  



 en année.  



 VOUS AUSSI, PARTICIPEZ AU PROJET ET LAISSEZ  



 VOTRE TÉMOIGNAGE SUR LE SITE INTERNET :  


  WWW.7MILLIARDSDAUTRES.ORG/

  YOUR-TESTIMONIES


 7 MILLIARDS D'AUTRES  



 le concept  






 0 1 |  Présentez-vous en donnant votre nom,  



 votre âge, votre profession, votre situation  



 familiale et votre nationalité.  



 0 2 |  Quel est votre métier ? L'aimez-vous ?  



 0 3 |  Que représente la famille pour vous ?  



 0 4 |  Qu'avez-vous envie de transmettre  



 à vos enfants ?  



 0 5 |  En quoi être éduqué et savoir lire  



 et écrire est-il important ?  



 0 6 |  Qu'avez-vous appris de vos parents ?  



 0 7 |  Vos conditions de vie sont-elles  



 meilleures que celles de vos parents ?  



 0 8 |  Qu'est-ce qu'il est difficile de dire  



 à ses enfants ? À sa famille ?  



 0 9 |  Quelle est votre plus grande joie ?  



 1 0 |  Quelle est votre plus grande peur ?  



 1 1 |  Qu'est-ce qui vous met le plus en colère ?  



 1 2 |  De quoi rêviez-vous quand vous  



 étiez enfant ?  



 1 3 |  Quel est votre plus grand rêve  



 aujourd'hui ?  



 1 4 |  À quoi avez-vous renoncé ?  



 1 5 |  Êtes-vous heureux ? Qu'est-ce que  



 le bonheur pour vous ?  



 1 6 |  Qu'aimeriez-vous changer à votre vie ?  



 1 7 |  Qu'est-ce que l'amour pour vous ?  



 Pensez-vous donner et recevoir  



 assez d'amour ?  



 1 8 |  Quand avez-vous eu votre dernier fou rire ?  



 1 9 |  Quelle fut la dernière fois  



 où vous avez pleuré ?  



 2 0 |  Quelle fut l'épreuve la plus difficile  



 à laquelle vous avez dû faire face dans  



 votre vie ? Qu'en avez-vous appris ?  



 2 1 |  Avez-vous des ennemis ?  



 2 2 |  Pour quelle raison seriez-vous prêt à tuer  



 quelqu'un ?  



 2 3 |  Pour quelle raison seriez-vous prêt  



 à donner votre vie ?  



 2 4 |  Pardonnez-vous facilement ? Qu'est-ce  



 que vous ne pourriez pas pardonner ?  



 2 5 |  Vous sentez-vous libre ? Dans votre vie  



 de tous les jours, de quoi ne pourriez-vous  



 pas vous passer ?  



 2 6 |  Qu'avez-vous vu changer  



 dans votre pays ?  



 ET VOUS,  



 QUE RÉPONDRIEZ-VOUS ?  





 2 7 |  Aimez-vous votre pays ? Avez-vous déjà  



 eu envie de quitter votre pays ?  



 2 8 |  Que représente la nature pour vous ?  



 2 9 |  Avez-vous vu la nature changer depuis  



 votre enfance ? Que faites-vous pour  



 la préserver ?  



 3 0 |  Votre vie est-elle affectée  



 par des changements climatiques ?  



 3 1 |  Que représente l'argent pour vous ?  



 3 2 |  Qu'est-ce que le progrès pour vous ?  



 Qu'en attendez-vous ?  



 3 3 |  Pensez-vous que tous les hommes  



 sont égaux ? Est-ce que le monde est juste ?  



 3 4 |  Est-ce que la vie des femmes et des  



 hommes est la même selon vous ?  



 3 5 |  Quel est le plus grand ennemi  



 de l'Homme ?  



 3 6 |  Quel est le meilleur ami de l'Homme ?  



 3 7 |  Pourquoi les hommes se font-ils la guerre ?  



 Que peut-on faire pour qu'il y ait moins  



 de guerres ?  



 3 8 |  Rendez-vous des comptes à un Dieu  



 dans votre vie de tous les jours ?  



 3 9 |  Que croyez-vous qu'il y ait  



 après la mort ?  



 4 0 |  Connaissez-vous une prière ?  



 Pouvez-vous me la dire ?  



 4 1 |  Quel est le sens de la vie selon vous ?  



 4 2 |  Qu'aimeriez-vous dire ou poser comme  



 questions aux gens qui vont vous regarder ?  



 4 3 |  Quelle est votre chanson préférée ?  


 Chantez-la…


 4 4 |  Que pensez-vous de cette interview,  



 de cet échange ? Quel est son but  



 selon vous ?  



 4 5 |  Souhaitez-vous ajouter quelque chose  



 pour finir ?  



 VOUS AUSSI, PARTICIPEZ AU PROJET EN RÉPONDANT  



 AUX 45 QUESTIONS SUR LE SITE INTERNET :  


  WWW.7MILLIARDSDAUTRES.ORG/

  YOUR-TESTIMONIES
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 voir le film  Rêves d'enfants  sur notre site  
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 Vit en Turquie  



 Quand j'étais petite, je voulais passer sous un arc-  



en-ciel  :  en Turquie, il y a une sorte de croyance qui  



 dit que quiconque passe sous un arc-en-ciel devient  



 une femme si c'est un homme, et vice versa. Après  



 chaque pluie, j'attendais l'apparition d'un arc-en-  



ciel, je commençais à courir comme une folle, en  



 espérant devenir femme le plus vite possible.  


 FAHIMEH


 Vit en Iran  



 Un de mes rêves était de devenir un garçon, car les garçons avaient  



 plus de liberté. Ils pouvaient jouer et sauter. À nous, les filles, on nous  



 disait qu'on ne devait pas sauter car notre virginité allait tomber…  


 CAROLYN


 Vit en Grande-Bretagne  



 Dans mes rêves les plus grandioses, les femmes du monde entier se  



 lèveraient ensemble, […] pour simplement dire : « Assez ! » d'une voix  



 gigantesque, sans cri ni hurlement, ni combat.  


 rêves
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 Vit au Pakistan  



 Je voulais juste étudier, je n'avais rien de précis en tête, que  



 ce soit médecin, ingénieur... Un jour mon professeur a  



 demandé aux étudiants : « Que voulez-vous devenir ? » […] Et  



 j'ai dit que je voulais devenir « Père de la Nation ».  


 MÁRIO


 Vit au Portugal  



 Mon rêve, c'était d'être pilote. Pourquoi ? Je ne sais pas. […] Peut-être que c'est  



 pour ça que je suis chauffeur de taxi. J'ai l'habitude de dire en plaisantant que je  



 suis aux commandes de mon avion et que je dois prendre soin de mes passagers.  


 rêves

 PETRICA


 Vit en Roumanie  



 Mon plus grand rêve serait de vendre mes  



 peintures, non pas que je veuille gagner de  



 l'argent avec ça, mais simplement pour savoir  



 que ces peintures seraient appréciées et que  



 quelqu'un donnerait de l'argent pour elles.  
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 Vit en Éthiopie  



 Moi, j'ai un grand rêve… J'aimerais que cette  



 campagne qui m'entoure aujourd'hui se transforme  



 en Tokyo. J'aimerais voir l'agriculture se transformer  



 en industrie. C'est ce que nous essayons de faire.  



 Un jour, tout va se transformer en ville, comme Tokyo.  


 PUTALI


 Vit au Népal  



 J'aurais bien aimé aller à l'étranger. Ici, on ne vit que pour  



 manger, et le temps passe comme cela. Au fond de moi, bien  



 sûr que j'avais ce rêve, mais personne n'est venu jusqu'ici pour  



 m'emmener, c'est tout.  


 VINCENZA


 Vit en Italie  



 J'attends seulement de fermer les yeux, parce  



 que maintenant mon devoir est fini, d'après moi.  



 Je ne sers plus à personne et pour une femme,  



 ne pas se sentir utile est très triste. Alors mon rêve,  



 c'est de partir pour le long voyage.  


 CLÉMENT


 Vit au Bénin  



 Quand j'étais jeune mon premier objectif était  



 d'avoir un champ. Si une femme apprend que  



 tu as suffisamment à manger, elle va venir pour  



 se marier. Si elle se marie avec toi, Dieu va te donner  



 quelque chose, l'enfant, la vie, c'est ce que nos  



 ancêtres nous ont dit. Si tu ne travailles pas,  



 la femme ne viendra pas. C'est la nourriture  



 qu'elle voit qui la fait venir. Dieu te donnera alors  



 les animaux, le mouton, le cabri, les œufs  



 et les enfants. Si tu ne fais pas ça, tu n'auras rien.  


 ORLANDO


 Vit en Argentine  



 Rien, j'ai déjà plus  



 de 70 ans, que  



 pourrais-je changer ?  



 Ma femme, je ne vais  



 plus la changer !  


 rêves
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 Vit en France  



 J'ai du mal à le dire…  



 Mais ce serait…  



 de mourir avant  



 mes enfants.  



 C'est une chose  



 très importante.  


 HUN


 Vit au  


 Cambodge


 Quand j'étais  



 enfant je  



 voulais faire  



 des études,  



 rien d'autre.  



 SHANTA KUMAR  



 Vit au Népal  



 Quand j'étais petit, à l'école – à cette  



 époque ma mère vivait encore –, à l'heure  



 du déjeuner tous mes copains allaient  



 manger leur repas, et moi, le jour où l'avion  



 arrivait, j'allais m'allonger dans la cour  



 pour l'observer. Et là je me demandais  



 comment il pouvait bien voler, alors j'allais  



 chercher des livres avec des images d'avion  



 et je me disais qu'un jour je piloterai ce  



 genre d'appareil. Et puis il y avait aussi les  



 voitures qui parfois venaient ; elles aussi je  



 les regardais, et je me demandais comment  



 elles pouvaient fonctionner. Quand il y en  



 avait une qui s'arrêtait, je m'approchais  



 pour mieux l'observer, et je me disais que  



 moi aussi je les conduirai. C'était vraiment  



 ma grande ambition. Malheureusement,  



 à cause de la mort de ma mère, je n'ai pas  



 pu avoir une bonne éducation.  


 TAPIO


 Vit en Finlande  



 Mon rêve d'enfant était de devenir un bon  



 accordéoniste, mais cela ne pouvait pas se réaliser  



 parce qu'on était une famille pauvre et qu'on n'avait  



 pas d'argent. Un jour, on est allés à Helsinki,  



 et on avait rassemblé de l'argent pour que je puisse  



 m'acheter quelque chose. J'avais le choix entre  



 une bicyclette et un accordéon. J'ai choisi  



 l'accordéon, parce que je savais que si j'apprenais  



 à jouer, je pourrais gagner l'argent pour acheter  



 une bicyclette [...] et c'est exactement  



 ce qui s'est passé.  


 CARINA


 Vit au Liban  



 J'avais envie d'être  



 éboueur pour  



 nettoyer le Liban,  



 parce que c'était  



 très sale pendant  



 la guerre. Je me  



 levais toujours  



 à minuit pour voir  



 les grands camions  



 ramasser les  



 poubelles. [...] J'avais  



 décidé de devenir  



 éboueur pendant  



 dix ans et après d'être  



 maire, pour m'assurer  



 qu'ils font bien leur  



 travail. Puis président  



 de la République.  



 C'était ça mon rêve.  


 rêves
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 Vit en Tchétchénie  



 À quoi peut bien rêver un enfant dans une ville en ruines ?  



 Sans doute déjà, à l'époque, je rêvais à la renaissance  



 de notre ville. Je me souviens comment, avant la première guerre,  



 nous allions avec mes parents à chaque arbre de Noël et dans  



 les parcs. On ne ratait pas une fontaine qui venait de s'ouvrir  



 dans la ville. Tout ça, je m'en souviens. Bien sûr, après cette guerre,  



 tout cela m'a beaucoup manqué et je me suis mis à rêver  



 de cette vie d'avant la guerre.  



 Quand j'étais enfant je rêvais  



 d'une chose incroyable qui  



 est devenue réalité, c'était  



 de danser. J'ai toujours rêvé  



 de danser, de danser sur  



 une scène, avec les lumières,  



 le public… C'est merveilleux  



 pour moi, car j'ai pu réaliser  



 ce rêve. J'ai 60 ans et  



 je continue à monter  



 sur scène et à danser. Et ça  



 me rend vraiment heureuse !  


 SARAH


 Vit à Tel-Aviv, Israël  



 À l'âge de 13 ou 14 ans, je suis allée voir  



 mes parents et je leur ai dit : « Je veux  



 changer le monde. » Et quand j'ai dit que  



 je voulais changer le monde, je pensais  



 à la politique, à rentrer dans la politique.  



 Et il me semble que, depuis, j'ai préservé  



 cela, ce désir d'apporter un changement,  



 de changer le monde.  



 GLORIA JULIA  



 Vit en Argentine  


 SEMION


 Vit en Sibérie, Russie  



 Mon plus grand rêve  



 aujourd'hui, c'est de réussir  



 à cultiver, dans notre froide  



 Sibérie, d'excellentes  



 tomates. Et de l'ail de la taille  



 du poing !  


 ZAHRA


 Vit au Maroc  



 Moi, mon rêve, c'est d'être maçon,  



 j'ai toujours préféré le travail que  



 font les hommes... Je ne veux pas  



 travailler à la maison, j'aimerais faire  



 comme font les maçons : les briques,  



 les trucs comme ça pour construire  



 la maison.  


 rêves



[image: ] STANJE


 Vit aux Pays-Bas  



 Il y a une histoire qui circule et je vais te la raconter parce que c'est assez drôle,  



 surtout aujourd'hui : à Amsterdam on a beaucoup de prostituées qui travaillent derrière  



 les vitrines. Elles sont vraiment très belles et, toute la journée, elles jouent aux belles.  



 Alors, quand j'étais petite, la première question que j'ai posée à ma mère, ce fut :  



 « Qui sont ces femmes et qu'est-ce qu'elles font ? » Ma mère m'a dit : « Ce sont les femmes  



 qui gardent l'amour de la ville. » C'est une façon très noble de décrire le métier  



 de prostituée. Et j'ai demandé : « Qu'est-ce qu'elles font là-bas ? – Elles donnent  



 des câlins à des gens solitaires et elles reçoivent de l'argent pour ça. » Et moi j'ai dit :  



 « C'est pour ça qu'elles sont habillées avec de jolies robes ? » Ma mère m'a répondu :  



 « Oui, c'est pour ça qu'elles ont de jolies robes. » Je me suis dit : « Moi aussi, je veux faire  



 ça. Moi aussi je veux devenir ça, être habillée avec de jolies robes et faire des câlins  



 à des hommes. »  


 IBRAHIM


 Vit à Delhi, Inde  



 Rêver, c'est tout ce que peut  



 faire un pauvre parce qu'il  



 n'a rien d'autre.  


 BRANISLAV


 Vit en Serbie  



 Quand j'étais petit, je rêvais de beaucoup de choses [...].  



 Un de mes rêves les plus forts était d'être pilote, peut-être  



 à cause d'une tradition du peuple serbe auquel  



 j'appartiens. Les menaces viennent souvent du ciel et Dieu  



 est au ciel. Nous sommes un peuple céleste, donc protéger  



 le ciel au-dessus de son pays et au-dessus de tout ce que  



 tu aimes, c'est peut-être la chose la plus importante  



 qu'un homme peut donner à son peuple et à lui-même.  



 Sentir que tu protèges ce que tu aimes.  


 MARTHIN


 Vit en Papouasie-  


Nouvelle-Guinée


 Je rêvais d'être un  



 grand guerrier, mais les  



 missionnaires nous ont  



 apporté la paix et ont mis  



 fin à mon rêve.  


 GARY


 Vit en Afrique du Sud  



 L'un de mes premiers souvenirs,  



 c'est quand ma mère m'a demandé  



 ce que je voulais faire plus tard,  



 quand je serai grand, et je disais que  



 je voulais être un braqueur de banques  



 parce qu'ils ont plein d'argent.  


 rêves



[image: ] GUSTAV


 Vit en Suède  



 Quand j'étais petit, je rêvais de devenir « chauffeur  



 de tronçonneuse » et chauffeur de tracteur, c'était ce que je pouvais  



 imaginer de plus cool. J'avais une tronçonneuse en carton,  



 et je me promenais dans la maison en tronçonnant tout.  



 J'ai aussi entrevu la possibilité de devenir charpentier. Mais le plus  



 bizarre, dans tout cela, c'est que je suis totalement maladroit  



 de mes mains, j'ai cassé presque tout ce que j'ai acheté chez Ikea.  



 Tout ce à quoi j'ai rêvé,  



 j'ai pu le réaliser. J'ai possédé  



 un sabre, un couteau à main,  



 le sac en peau qui fait  



 la fierté d'un homme,  



 le grand boubou à la mode  



 de l'époque, le turban indigo,  



 et au moment où je te parle,  



 je possède toujours le sabre,  



 le sac et le couteau à main.  


 RICCARDO

 MOHAMED


 Vit au Mali  



 Vit en Suisse  



 Les trois grands défauts qui risquent de tuer l'essence  



 de l'être humain sont l'ignorance, la peur et l'avidité.  



 Aujourd'hui, je rêve de ne pas être ignorant, de ne pas  



 avoir peur, de ne pas être avide, voilà mes rêves.  


 KUNPING


 Vit au Yunnan,  



 Sud-Ouest de la Chine  



 Mon rêve quand j'étais  



 enfant, c'était de faire  



 la guerre. Parce que dans  



 tous les bons films chinois,  



 on voyait la guerre.  


 REUVEN


 Vit en Israël  



 Mes rêves ne sont pas en attente  



 de réalisation dans le futur, mes rêves  



 sont maintenant et je les réalise.  


 HAJRIJA


 Vit en Bosnie-Herzégovine  



 Je rêve souvent de mes enfants  



 [morts à Srebrenica] et j'aime  



 faire ce rêve. Je rêve qu'on mange  



 ensemble, qu'on vit ensemble,  



 et quand je me réveille,  



 je souhaiterais toujours poursuivre  



 ce rêve pour qu'un jour il se réalise...  



 Mais voilà, il n'en sera jamais rien...  


 rêves



[image: ] LUCIE


 Vit en France  



 Quand j'avais 8 ou 9 ans on m'a offert un globe terrestre.  



 C'était un globe terrestre qui faisait lampe de chevet.  



 J'étais fascinée par cet objet ; quand je voyais ces pays,  



 j'avais l'impression d'y être. Et il y en avait un en particulier :  



 moi ici, au bout du continent, en France, et de l'autre côté  



 Vladivostok, en Russie. Je me disais : « Tiens, quand je serai  



 grande, j'irai en Russie, à Vladivostok. » Ça m'est resté  



 tout le temps, tout le temps, tout le temps, jusqu'au jour où  



 j'y suis allée. J'avais alors 26 ou 27 ans, j'avais été envoyée  



 pour travailler dans le Caucase, en Tchétchénie. Et, avec  



 mon mari, un jour de congé, on a pris le Transsibérien ;  



 on est allés jusqu'à Irkoutsk, sur les traces de Michel Strogoff.  



 Je me suis dit : « Voilà, maintenant, ou je descends,  



 et je vais en Ouzbékistan, ou je vais à Vladivostok. »  



 Puis j'ai pensé : « Lucie, ne sois pas idiote, profite  



 de l'expérience des autres, tu sais très bien qu'aller  



 sur le lieu d'un rêve, c'est finalement anéantir ce rêve,  



 c'est être déçu. Il vaut mieux garder un rêve. » Surtout que  



 Vladivostok, je sais bien que ce n'est pas une super-ville.  



 Donc, j'ai décidé de laisser tomber, de ne pas aller  



 à Vladivostok ; j'ai préféré garder mon rêve d'enfant.  



 De toute façon, je l'avais réalisé à moitié, donc c'est comme  



 si je l'avais fait.  



 Quand j'étais gamin, je voulais être Superman !  



 Je voulais être un héros, comme tout  



 le monde, mais ça n'a pas marché.  


 JONATHAN


 Vit en Californie,  


 États-Unis


 Lorsque je regarde autour  



 de moi, je vois un monde  



 en crise et je vois une énorme  



 opportunité de changement.  



 Donc, mon grand espoir  



 est qu'au moment où  



 je ne serai plus, l'humanité  



 prenne clairement sa place  



 en tant qu'une des espèces  



 sur cette planète et vive  



 en communion avec  



 le reste des êtres vivants.  



 Que nous arrêtions cette folie  



 de croire que nous sommes  



 des êtres à part pouvant  



 ignorer la coopération  



 et la collaboration,  



 ainsi que la nature cyclique  



 de l'existence.  


 SU-YUN


 Vit à Taïwan  


 ROLANDO


 Vit à Los Angeles, États-Unis  



 Ce que nous voulons vraiment, c'est reconstruire  



 notre village et retrouver nos racines. Nous ne voulons pas  



 que nos enfants deviennent des nomades, qu'ils soient  



 ballottés d'un endroit à un autre. C'est une préoccupation  



 majeure pour nous.  


 rêves



[image: ] IOSIF


 Vit à Moscou, Russie  



 Je rêvais de manger plus de glace,  



 parce qu'on n'avait pas d'autre joie.  



 Et quand c'était la guerre, je n'avais  



 qu'un rêve : manger à ma faim,  



 je n'avais pas d'autre vœu. Je rêvais  



 aussi de mettre quelque chose  



 de plus chaud, c'était un moment  



 très difficile où l'on était habillés  



 de n'importe quoi, l'essentiel était  



 de ne pas geler. Il n'y avait  



 qu'un rêve, c'était de manger.  


 ZUOQI


 Vit au Yunnan,  



 Sud-Ouest de la Chine  



 Il y a un rêve que j'ai depuis tout  



 petit, un rêve très profond, ce serait  



 d'avoir un pouvoir particulier qui me  



 permette d'être quelqu'un comme  



 Superman ! Et encore aujourd'hui  



 j'ai ce rêve !  


 PESIKAKA


 Vit au Tamil Nadu,  



 Sud de l'Inde  



 C'est le même rêve que toutes  



 les femmes ont : se marier et avoir  



 des enfants. Je voulais avoir mille  



 garçons, ainsi on pourrait avoir  



 notre propre équipe de cricket !  



 C'était une sorte de chose  



 fantastique, quand je repense  



 à ça ! Parce que, vous savez,  



 Bombay est la maison du cricket,  



 et c'était quelque chose.  


 AGHSAM


 Vit dans les Territoires palestiniens  



 Quand j'étais petite, mon rêve  



 était de faire le tour du monde.  



 Maintenant que j'ai grandi et que  



 je vois la situation dans laquelle  



 on vit en tant que Palestiniens,  



 j'aimerais faire le tour de la Palestine  



 en toute liberté. [...]Et on est privés  



 de ça en tant que Palestiniens.  


 rêves



[image: ] LENI


 Vit dans l'Ohio, États-Unis  



 Je voulais être un soldat. Ma famille a servi  



 ce pays quand on nous voyait comme  



 des nègres, avec toutes les mauvaises choses qu'ont subies  



 les Afro-Américains. Ma famille a connu l'esclavage, mais elle a  



 toujours servi ce pays. Ma famille, en particulier pendant et après  



 l'esclavagisme, pendant la période de « Jim Crow », pensait qu'il  



 était important que l'on participe à la vie de ce pays pour qu'ensuite  



 on ne puisse pas dire qu'on n'avait rien fait. Donc c'était toujours  



 important pour nous. C'est la raison pour laquelle je voulais devenir  



 soldat, ce que je suis devenu.  


 FATIMA


 Vit en Tchétchénie  



 Aujourd'hui, je rêve que la guerre en  



 Tchétchénie soit terminée, car malgré  



 ce que disent la plupart des hommes  



 politiques en Europe, en Occident et en  



 Russie, elle n'est pas terminée et elle ne  



 le sera pas tant que des êtres humains  



 continueront à mourir, tant que des gens  



 seront enlevés, tant que des milliers  



 d'enfants deviendront orphelins, et invalides  



 après avoir explosés sur des mines… Sans  



 doute, mon rêve est de pouvoir voir mon  



 peuple libre, sans guerre et de voir des  



 enfants heureux.  


 VASSILI


 Vit en Sibérie, Russie  



 Mon rêve d'enfant, c'était d'aller voir  



 comment c'était à l'étranger, parce que  



 je suis né en Sibérie et que l'été, chez nous,  



 est très court. J'aurais voulu aller là où  



 il faisait très chaud, quelque part en Afrique,  



 par exemple. Quand je lisais des contes,  



 j'étais transporté chez eux. J'étais attiré  



 par les endroits où il n'y avait pas d'hiver.  



 L'hiver est très long en Sibérie, la saison  



 froide dure presque six mois, l'été,  



 c'est simplement deux ou trois mois ;  



 c'est pour cela que je rêvais d'endroits  



 chauds. Mon rêve ne s'est pas réalisé.  


 rêves



[image: ]
 voir le film  Premiers souvenirs  



 sur notre site  




[image: ] MARK


 Vit à Moscou, Russie  



 L'un de mes souvenirs d'enfance très marquants,  



 […] c'est une suite interminable de voitures qui  



 nous suivaient en permanence. Dans chaque  



 voiture, il y avait quatre agents du KGB qui ne  



 nous quittaient jamais.  


 MOUSSIA


 Vit à Tel-Aviv, Israël  



 « Maman, pourquoi tu ne m'aimes pas ? » Ma mère m'a répondu :  



 « Je t'aime parce que tu es ma fille, mais je ne t'ai pas voulue. »  



 Devant cette révélation, devant le courage de cette femme, j'ai  



 compris que c'était fini : j'étais construite pour la vie.  


 KHALED


 Vit en Algérie  



 J'ai ce souvenir extraordinaire qu'il y avait des gens qui faisaient le don de leur vie, soit en  



 sauvant, soit en nourrissant, soit en enseignant, pour que la vie continue et que les  



 générations à venir puissent reconstruire un nouveau monde, plus fraternel, plus amical et  



 plus juste.  


 souvenirs




[image: ] AWRAHAM


 Vit aux Pays-Bas  



 Ces larmes m'ont sauvé la vie. Il y a  



 toujours un moment où un enfant, un  



 bébé, peut vous émouvoir.  


 AHLAM


 Réfugiée irakienne, vit en Syrie  



 C'étaient de merveilleux moments d'enfance. Nos parents nous rejoignaient  



 dans la piscine et on s'amusait tous ensemble comme des enfants. Mais une  



 fois rhabillés, nos parents reprenaient leur rôle.  



 JORGE LUIS  



 Vit à Cuba  



 Mon plus beau souvenir ? En primaire, le premier petit  



 bisou que j'ai donné. J'ai passé environ deux heures à  



 convaincre la gamine. J'avais 9 ou 10 ans.  


 souvenirs




[image: ] MIZRAIM


 Vit au Mexique  



 Je me souviens d'un  



 lit, et je me souviens  



 d'être dans les bras  



 de ma mère ; je ne me  



 souviens pas très bien  



 de son visage, mais  



 je me souviens très  



 bien de son corps,  



 de sa poitrine, de  



 ses bras, de la couleur  



 blanche de sa peau,  



 de son odeur : je m'en  



 souviens très bien.  



 Je crois que c'est  



 le premier souvenir  



 que j'ai du monde,  



 je crois que oui.  



 Ma mère.  


 NASSER


 Vit en Afrique du Sud  



 Je me souviens de quelque chose : j'avais l'habitude  



 d'enlever tous mes habits et de les donner.  



 Et de revenir à la maison nu. Je devais avoir 2 ans.  


 AHMET


 Vit en Turquie  



 Moi j'arrivais toujours en retard  



 à l'école parce que j'élevais  



 des animaux. Tous les matins,  



 je disais au prof : « C'est à cause  



 des animaux. » Un jour, j'ai frappé  



 à la porte, il n'y avait personne dans  



 la salle. Sachant que j'aurais été  



 en retard, le prof avait voulu me faire  



 une blague et avait dit aux autres  



 élèves de se cacher dans la classe  



 voisine pour me faire croire que  



 j'arrivais le premier. Je suis entré,  



 il n'y avait personne. Je me suis assis  



 sur une chaise, et tout à coup j'ai vu  



 entrer la classe entière derrière  



 le prof, et ils m'applaudissaient  



 pour avoir été le premier.  


 RAMASHANI


 Vit en Tanzanie  



 Une fois, à la chasse avec mon chien, j'ai rencontré  



 un léopard. J'ai pris mon arc et j'ai visé entre  



 ses yeux, le léopard est tombé de l'arbre.  



 J'ai appelé l'un de mes grands-pères, et je lui  



 ai demandé quel type d'animal c'était là,  



 et mon grand-père a dit : « Toi, l'enfant, reste loin  



 de cet animal, il est dangereux ! »  


 HANS


 Vit en Ohio, États-  


Unis


 Quand mon petit  



 frère est né, je me  



 rappelle mon père  



 revenant de l'hôpital  



 et débarquant dans  



 la pièce. Il m'a soulevé  



 au-dessus de sa tête  



 et m'a dit : « Tu as  



 un petit frère ! » Il était  



 tellement heureux !  



 C'est vraiment  



 un souvenir très  



 physique d'être  


 soulevé.

 souvenirs



[image: ] JASPER


 Vit aux Pays-Bas  



 Je pense qu'un des premiers  



 souvenirs que j'ai… c'est quand  



 j'ai commencé à sécher l'école  



 maternelle. Je n'aimais pas du tout  



 l'école. Déjà à l'époque, je trouvais  



 ça nul, et j'ai toujours trouvé ça nul.  



 J'ai commencé à sécher les cours  



 quand j'avais 4 ou 5 ans. Est-ce  



 seulement possible ? Ça, c'est un des  



 premiers souvenirs que j'ai vraiment.  



 Déjà je cherchais la liberté, je ne  



 voulais pas être rangé dans une case.  


 RUIHE


 Vit à Shanghai, Chine  



 Mon premier souvenir  



 remonte à l'âge  



 de 4 ou 5 ans,  



 lorsque mon père  



 m'apprenait à écrire  



 et à dessiner. Après  



 chaque journée de  



 travail, il me racontait  



 ce qu'il avait fait dans  



 la journée par des  



 dessins, c'est à partir  



 de ce moment-là  



 que j'ai commencé  



 à aimer la peinture.  


 OCTAV


 Vit en Roumanie  



 Je me souviens assez bien du moment où j'ai  



 commencé à écrire un journal. J'ai vu mon grand-père  



 qui écrivait un journal le soir, alors je me suis mis  



 dans une petite voiture à pédales et j'ai commencé  



 moi aussi mon journal. J'ai écrit : « Il est midi… » ;  



 et puis je ne savais plus quoi écrire. Alors ma  



 grand-mère m'a appelé pour déjeuner, je me suis  



 senti soulagé parce que je ne savais plus quoi écrire  



 dans ce journal.  


 MOHAMMED


 Vit au Pakistan  



 De mon enfance, il y a  



 une chose que je n'ai  



 pas oubliée ; quand  



 j'étais très jeune,  



 ma mère est morte.  



 Je me souviens  



 quand ma mère était  



 en train de mourir.  



 Elle m'a pris dans  



 ses bras puis elle  



 m'a dit : « Oh Dieu  



 je n'ai pas peur de  



 la mort, mais j'ai peur  



 qu'une belle-mère  



 prenne ma place  



 et te frappe. »  



 C'est de ça que je  



 me souviens. Elle est  



 morte en me prenant  



 dans ses bras.  


 SOL


 Vit en Espagne  



 Je me souviens d'un jour où mon père m'avait grondée,  



 je ne me rappelle pas pourquoi, et je suis allée à la cuisine pour  



 le raconter au chien. Et je me souviens d'être assise par terre,  



 le chien entre mes bras, et je lui racontais ce qui m'était arrivé  



 avec mon père. Et je sentais vraiment que le chien m'écoutait,  



 et il s'occupait de moi, et quand j'ai fini de lui raconter, voilà,  



 je n'avais plus aucun problème.  


 souvenirs



[image: ] MAMADOU


 Vit au Mali  



 Ce qui s'est passé quand nous étions  



 enfants ? Les gens cultivaient les champs,  



 jusqu'au moment de la récolte où des  



 criquets ont tout ravagé. Ce ne sont  



 pas des événements qui se sont passés  



 dernièrement. C'était pendant notre  



 enfance, on n'avait pas plus de 8 ou 9 ans.  



 Tu as compris que nous étions jeunes ?  



 Donc cela, on ne peut jamais l'oublier,  



 quelque chose qui t'a privé de nourriture,  



 tu ne peux l'oublier.  



 BIBI FIDA  



 Vit au Pakistan  



 Mon père était en Chine pendant cinq ou six ans. Pendant  



 ce temps, pour aider ma mère, je travaillais très dur.  



 Chaque jour, quand je cuisinais, je mettais de la farine  



 de côté pour le jour où nous n'aurions plus de pain.  



 Je disais alors à ma mère qu'il y avait une réserve.  



 Ma mère était très heureuse. Je travaillais très dur pour  



 rivaliser avec les autres. Je pensais qu'en travaillant dur,  



 nous deviendrions riches.  


 MIAN


 Vit en France  



 Ma mère n'a jamais été très  



 « câlin », je pense que c'est  



 même très fréquent chez  



 les Chinois dans la relation  



 parents/enfants. On ne se  



 dit jamais « je t'aime », ou  



 « je pense à toi ». Alors des  



 câlins… là, il n'y en a jamais.  



 Je me rappelle quand j'étais  



 petite, je me disais : « j'ai envie  



 d'être malade. » Parce que  



 quand j'étais malade, maman  



 était très très gentille, elle me  



 racontait des histoires et me  



 faisait des câlins.  


 EREMAN


 Vit en Papouasie-  


Nouvelle-Guinée


 Je me souviens  



 du jour où j'ai vu  



 des hommes blancs  



 pour la première  



 fois, c'étaient des  



 Australiens. J'étais  



 un peu effrayé,  



 vraiment ! Ils avaient  



 l'air tellement  



 différents ! Mais après  



 j'ai compris qu'ils  



 étaient comme nous.  


 Aujourd'hui,


 je rigole quand  



 je pense que j'avais  



 peur des Australiens.  



 JOSE BERTRAND  



 Vit en Espagne  



 Mon premier souvenir quand j'étais petit,  



 c'est la première raclée que mon père  



 m'a collée parce que j'avais des « tendances  



 homosexuelles ». Il m'avait offert un cheval  



 en carton que j'avais échangé contre  



 une poupée… Ce souvenir-là,  



 je ne l'oublierai jamais.  


 souvenirs



[image: ] SALAH


 Vit en Égypte  



 J'avais environ six  



 ans. Dès qu'on a pu  



 descendre jouer dans  



 la rue ou au club, on  



 jouait à la guerre, aux  



 soldats et aux voleurs.  



 Notre génération  



 a été élevée dans les  



 souvenirs de la guerre  



 de 1973. Ça nous a  



 beaucoup influencés.  


 ROMINA


 Vit à Buenos Aires, Argentine  



 Oui, je me souviens que les vendredis et les samedis je dormais  



 chez mes grands-parents, parce que je le voulais, j'aimais ça.  



 Ma grand-mère me réveillait avec un café au lait. Un café au lait  



 bien mousseux, je n'en ai plus jamais dégusté un comme le sien.  



 Tu sais, quand quelqu'un fait quelque chose et que personne ne  



 peut le refaire pareil. C'est ce que j'aime le plus de mon enfance.  



 Le samedi matin, boire le café au lait au lit, avec mon grand-père,  



 parce que je dormais avec mon grand-père, on envoyait  



 ma grand-mère dormir dans le salon. Et ma grand-mère arrivait  



 tous les matins avec son café au lait, et mon grand-père, assis  



 à mes côtés, lisait son journal. Et le goût de ce café au lait,  



 c'est, je ne sais pas…  


 MARIA


 Vit à Moscou, Russie  



 Un de mes premiers  



 souvenirs d'enfance,  



 c'est quand mon  



 père me portait sur  



 ses épaules. Je porte  



 une robe avec des  



 marguerites, je suis  



 toute petite, sur ma  



 tête j'ai un chapeau  



 blanc ridicule. Il n'y  



 a rien de concret,  



 juste la sensation  



 des épaules de mon  



 père, que je domine  



 tout le monde et que  



 mon père est très fier  



 de moi.  


 ARVO


 Vit en Finlande  



 J'avais 3 ans et demi quand  



 la guerre a commencé, en mars  



 1939, c'est mon premier souvenir  



 d'enfance. On m'a assis sur un  



 traîneau tiré par un cheval. Tourné  



 vers l'arrière, j'ai vu qu'on incendiait  



 nos maisons, on a fait quelques  



 kilomètres jusqu'à la gare ferroviaire  



 où on devait partir avec le train.  



 C'était une nuit froide et étoilée.  



 Le long du mur de la gare étaient  



 regroupés des corps de soldats, et  



 c'est là que j'ai vu pour la première  



 fois des humains morts, des soldats  



 morts, je voyais leurs visages gelés.  



 C'est cela qui m'a rendu pacifiste.  


 souvenirs



[image: ] CRIS


 Vit en Roumanie  



 Ma mère m'avait dit que c'était la cigogne qui amenait les bébés.  



 Moi je souhaitais un frère ou quelque chose de plus petit que  



 j'aurais torturé, évidemment. L'idée d'avoir un compagnon était  



 assez bizarre. Parce que je sentais le besoin que l'attention de mes  



 parents soit canalisée vers quelqu'un d'autre, je souhaitais un petit  



 frère ou une petite sœur. Et quand j'ai su que c'était « la faute  



 de la cigogne », je suis allé au bord d'un lac et j'ai parlé  



 à la cigogne. À ce moment ma mère m'a surpris, et elle a exaucé  



 ma demande, la cigogne est arrivée.  


 BING


 Vit en Chine  



 Quand j'avais 5 ans, je me souviens, un midi, mon père rentrait à la maison avec  



 le tracteur, et il y avait une équipe de contrôleurs de natalité à la maison,  



 ils voulaient enlever l'enfant de ma mère enceinte. J'étais très en colère, ils  



 n'avaient pas à faire ça. Il y avait une dizaine de contrôleurs qui voulaient  



 l'emmener de force.  


 PIERRE-ANDRÉ


 Vit en France  



 Mon plus ancien souvenir de vie,  



 il est absolument horrible.  



 C'est une fusillade dans un tram  



 pendant la guerre, j'avais à peine  



 4 ans. Et j'ai compris ce qu'était  



 la mort à ce moment-là. Une jeune  



 fille m'avait parlé. Juste après j'ai  



 entendu des coups de fusil, et elle  



 est tombée juste à côté de moi.  



 Une balle lui avait traversé la tempe.  



 Et j'ai vraiment compris ce qu'était  



 la violence, à 4 ans à peine. C'est un  



 mauvais démarrage dans la vie, ça.  


 ARDESHIR


 Vit en Italie  



 Le souvenir qui me  



 vient à l'esprit, c'était  



 dans un bain turc :  



 j'étais un petit enfant  



 entouré par plein  



 de femmes nues qui  



 me tournaient autour  



 avec des odeurs  



 différentes. J'avais  



 deux ou trois ans.  


 CARLOS


 Vit en Bolivie  



 Quand j'avais 4 ans, je vivais dans un endroit  



 éloigné de la ville ; il n'y avait presque pas  



 de véhicules qui passaient par là. Un jour,  



 j'ai vu une camionnette. À l'intérieur il y avait  



 un petit garçon blond ; il m'a tiré la langue ;  



 je devais avoir trois ou quatre ans… il m'a  



 tiré la langue et moi je suis resté à  



 le regarder, très surpris. Et je me suis mis  



 à réfléchir : « Pourquoi est-ce qu'il me tire  



 la langue ? Est-ce que c'est parce que j'ai  



 des vêtements sales ? Est-ce que c'est parce  



 que j'ai la peau brune et que lui est blond ?  



 Je ne sais pas pourquoi il m'a tiré  



 la langue ! » Je n'ai jamais pu oublier  



 cette scène de mon enfance.  


 souvenirs
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 Vit en Allemagne  



 La famille pour moi,  



 c'est l'humanité.  



 KHEDEYJA TOUA  



 Vit au Mali  



 La famille représente pour moi un campement de gens  



 liés par le sang, auprès desquels je vis, qu'ils soient noirs  



 ou blancs. Les miens sont pour moi comme les branches  



 d'un arbre.  


 PENELOPE


 Vit en Australie  



 La famille a la capacité de vous influencer très  



 profondément, très tôt et de façon irréversible, de  



 manière positive et négative.  


 famille
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 Vit en Égypte  



 Si j'étais libre, ça voudrait dire que je n'ai pas de  



 famille. Alors suis-je libre ? Non, je ne suis pas libre !  



 J'ai une famille qui me demande des comptes.  


 NUKHBAT


 Vit au Pakistan  



 Si l'on apprend que je vis seule, on me demande  



 où est ma famille et pourquoi je vis seule. [...]  



 Dans notre société, ce sujet est tabou.  


 RAATIRAORE


 Vit à Tahiti, Polynésie française  



 Dans ma vie, j'ai eu vingt-quatre enfants. Dix-sept sont de  



 moi ; cela ne m'a pas empêché d'en adopter sept autres.  



 Si c'était à refaire, j'en aurais quarante-huit. J'ai voulu  



 avoir des enfants sans en être « propriétaire ». Ce sont  



 eux, les propriétaires de leur avenir, pas moi !  


 famille




[image: ] LAYA


 Vit au Mali  



 La famille ici représente tout pour nous. La famille,  



 c'est l'union des personnes nées de même père, de même  



 mère, de la même lignée, du même sang. La famille  



 élargie, c'est la grand-mère, le grand-père, l'oncle, la tante,  



 les neveux, ici c'est ce que nous vivons. La famille c'est  



 l'union, la solidarité, le respect entre nous ; on se complète.  



 C'est ça la famille ici. Voilà pourquoi nous sommes jusqu'à  



 présent attachés à rester en famille unie, mais je vois peu  



 à peu venir la désunion de la famille, parce que chacun tend  



 à s'en détacher pour former une famille nucléaire : le mari,  



 sa femme, leurs enfants.  


 EBBA


 Vit en France  



 La famille, pour moi, c'est très important. Je viens  



 d'une famille assez grande et complexe. Mes parents  



 ont divorcé quand j'étais petite. Mon père s'est remarié  



 avec une femme qui avait déjà trois enfants. Et ma mère  



 s'est remariée et a eu ensuite une fille. Alors j'ai six frères  



 et sœurs au total : trois qui n'ont ni le même père, ni la  



 même mère que moi, une demi-sœur, et deux vrais frères.  



 Mais je les considère tous comme de véritables frères  



 et sœurs. Nous avons décidé d'être une famille. Car,  



 pour moi, la famille c'est quelque chose qu'on choisit avec  



 son cœur. Quand je présente ceux qui n'ont aucun parent  



 en commun avec moi, je les présente en tant que « frère »  



 et « sœur ». On a grandi ensemble et ça c'est important.  


 MARINA


 Vit à Moscou, Russie  



 Ma famille… pour moi…  



 c'est comme une loi de la nature. À un  



 moment donné, il a fallu que je sois  



 mariée, alors je me suis mariée. Il peut  



 venir un temps où nous serons tous  



 des robots, où l'on n'aura plus besoin  



 de la famille ; si je vivais cette époque,  



 peut-être me passerais-je très bien  



 de famille. C'est selon les conditions  



 sociales. Je ne suis pas quelqu'un  



 qui dit : « Oh ! La famille ! C'est la famille  



 qui m'a usé les nerfs. »  


 famille
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 Vit en Turquie  



 Je voudrais changer les membres  



 de ma famille, je voudrais échanger  



 mes frères contre des frères plus  



 compréhensifs, rien d'autre…  



 En fait, changer toute ma famille  



 est vraiment ce que je souhaite.  



 INOUSSOU ASSÉRÉOU  



 Vit au Bénin  



 À un certain âge, il faut fonder la famille. Chez moi,  



 c'est fondamental, je défie l'autorité à tous les niveaux,  



 il faut une famille. Celui qui n'a pas une famille ne peut  



 pas… Il fait le lit de la culture de l'individualisme.  



 Celui qui ne peut pas régler les contradictions au sein  



 de sa famille ne saurait être quelqu'un qui va aider  



 les autres à s'épanouir. Sinon on serait comme  



 ce que vous avez dans votre sac, là, plusieurs objets  



 qui cohabitent sans former un véritable ensemble.  



 Or nous ne devons pas cohabiter, nous devons partager  



 nos passions, nous devons partager nos joies.  


 AARON


 Vit à Honk Kong, Chine  



 Je vis dans une maison où la famille compte  



 quatre-vingts membres. La famille, c'est quelque  



 chose de très important ! J'ai grandi avec  



 mes cousins, mes oncles et mes tantes, mes frères  



 et sœurs… Il y avait quarante chambres dans  



 ma maison, et nous allions dans les chambres  



 des uns et des autres comme si c'étaient les nôtres.  



 Quel avantage ! Vous avez des liens importants  



 avec des gens en dehors de votre sphère immédiate,  



 cela vous donne une perspective différente de la vie.  


 famille
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 Vit en Éthiopie  



 Parce que j'ai eu trop d'enfants,  



 je suis devenu pauvre. Je suis vieux  



 et malade, je suis sur le point de  



 mourir, tous mes enfants sont partis.  



 La cause de tous nos problèmes ?  



 On rentre ivre, sans savoir que sa  



 femme est en période d'ovulation,  



 puis elle est enceinte. Par manque  



 d'éducation, tout ça nous est arrivé.  



 Maintenant que le progrès est venu  



 chez les Konso, les femmes  



 des fermiers peuvent aller acheter  



 des pilules contraceptives,  



 et elles ne tombent pas enceintes  



 avant que leurs autres enfants soient  



 plus grands. Du coup, elles ont  



 de bonnes chaussures, des vêtements  



 propres et une meilleure vie que  



 la nôtre. Nous, nous ne savions rien.  


 NIKOLAÏ


 Vit en Ukraine  



 Je ne perçois la famille ni comme quelque chose d'étranger ni comme quelque  



 chose sans laquelle je ne pourrais pas vivre. Chacun meurt seul et à sa façon,  



 chacun vit sa propre vie. Quel que soit ton attachement à ta famille ou l'amour  



 que tu éprouves pour quelqu'un, tu n'es pas capable de comprendre  



 les sentiments d'un être proche aussi bien que tes sentiments à toi.  



 Tu peux modeler ses sentiments à partir des tiens mais de toute façon tu restes  



 seul. L'Homme est seul dans ce monde. Peut-être est-ce Sartre qui a dit ça,  



 je répète ces mots mais « l'Homme est obligé de vivre seul quelle que soit la place  



 que sa famille occupe pour lui ».  


 NATHALIE


 Vit à Honk Kong, Chine  



 De quoi ai-je manqué ? Du bonheur  



 d'une famille, je pense. Les gens  



 dédient leur dimanche à leur  



 famille, peu importe qu'ils aillent se  



 promener ou non. Mais pour moi ce  



 n'était pas le cas. Parce que depuis  



 que je suis petite, je vis avec mon  



 père et je vois rarement ma maman.  



 Parfois, le dimanche, ma maman  



 m'emmenait me balader. Depuis  



 que j'ai cinq ou six ans, mon papa et  



 ma maman ne sont jamais présents  



 en même temps. Jusqu'à ma remise  



 de diplôme à l'université, où je leur  



 ai demandé de faire une photo avec  



 moi. Je me suis sentie très heureuse,  



 à ce moment-là. Au moins, j'ai une  



 photo avec mon papa et ma maman,  



 et maintenant je suis adulte et  



 j'ai une photo de famille complète.  


 famille
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 Vit en Turquie  



 Pour moi, la famille c'est quand la mère et le père sont en harmonie. Je ne dis pas  



 qu'il doit absolument y avoir de l'amour ; bien sûr, s'il y en a, c'est encore mieux.  



 Mais qu'ils soient complémentaires, qu'ils vivent bien ensemble, et que quand  



 ils rentrent à la maison le soir et qu'ils mangent à la même table, qu'ils sachent  



 rire ensemble. Malheureusement, moi, je n'ai pas eu une telle vie avec mon père  



 et ma mère, parce que mon père, dès qu'il rentrait à la maison, prenait ses livres  



 et les journaux du jour, et lisait. Ma mère était une femme très sensible,  



 et j'ai découvert après sa mort qu'elle écrivait partout dans les marges des journaux :  



 « Parle avec moi, parle avec moi. » Je me suis rendu compte de la souffrance  



 qu'elle a prouvée de ne pas pouvoir parler, et j'ai vraiment eu pitié d'elle.  


 CAROLYN


 Vit en Grande-Bretagne  



 Que signifie pour moi la famille ? Dans ma propre famille, ça veut  



 dire amour, affection, rire, tolérance, gentillesse ; je pense que cela  



 apporte aussi un certain stress, mais permet d'apprendre beaucoup  



 sur soi-même. Je vois mes enfants comme mes professeurs et non pas  



 le contraire. Être mariée est une aventure intéressante dans l'acceptation,  



 la tolérance et la guérison. En ce qui concerne ma famille au sens large  



 du terme, j'ai fini par comprendre que l'on n'est pas obligé d'aimer ses  



 frères et sœurs. Je pense que j'ai encore des choses à apprendre d'eux.  



 Je pense que toute ma vie consiste à atteindre ce moment d'acceptation  



 complète de mes parents tels qu'ils sont, ce qui me permet de m'accepter  



 moi-même. En fait, la famille, je pense que c'est une grande leçon.  


 ELISABETH


 Vit en Antarctique  



 Pour moi la famille ça ne signifie pas grand-chose.  



 J'ai une famille inhabituelle : je suis une enfant unique  



 et je n'ai moi-même pas d'enfant. Mon mari est également  



 fils unique et n'a pas d'enfant non plus. En fait, ce n'est pas  



 si important, parce que mes amis sont ma famille.  


 famille
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 MARIA ESTER  



 Vit à Buenos Aires, Argentine  



 La famille, c'est tout. Moi,  



 je vis en fonction de ma  



 famille. J'essaie de… ils se  



 fâchent parce que parfois je  



 suis un peu exigeante, je suis  



 trop sur eux, j'essaie de les  



 protéger de tout. Je sais que  



 ce n'est pas bien, mais je n'y  



 peux rien… C'est plus fort que  



 moi. Même si ma protection  



 n'est plus nécessaire parce  



 qu'ils sont déjà grands,  



 j'ai besoin de sentir que  



 je protège quelqu'un, sinon  



 je ne me sens pas utile.  


 MARGIE


 Vit au Texas, États-Unis  



 Mon mari et moi étions tellement investis dans nos carrières qu'on  



 se disait toujours : « Un jour nous ferons des enfants ! Un jour, nous  



 en aurons ! » Jusqu'au jour où l'on s'est dit : « Maintenant, on est trop  



 vieux pour avoir des enfants ! » On est entourés d'amis qui en ont.  



 La vie aux Etats-Unis est d'ailleurs bien différente des pays où tu as  



 beaucoup d'aide à la maison pour éduquer tes enfants, où les membres  



 de ta famille vivent près de chez toi… Mon cousin habite en Espagne.  



 Ses grands-parents viennent souvent le voir. Ils récupèrent les enfants  



 à la sortie de l'école. Ici, tout ça n'existe pas. Ici, c'est chacun pour soi.  



 Tu dois embaucher quelqu'un pour faire ce genre de choses. Un couple  



 ne peut pas être à la fois carriériste et vouloir créer une famille.  



 Nous avons dû faire un choix ! Il y avait trop de choses dans la vie  



 qu'on voulait faire. On ne peut pas tout avoir !  


 HAMDI


 Vit en France  



 Mes parents m'ont fait vivre, je ne l'oublie pas,  



 ils m'ont fait vivre jusqu'à ma majorité. Après je suis parti,  



 il fallait que je les laisse. C'est à moi de les aider  



 maintenant. Chez nous, c'est comme ça ; chez les Arabes,  



 il ne faut pas rendre la monnaie de la pièce, mais il faut être  



 bien avec ses parents. Il ne faut pas partir, claquer la porte,  



 et dire « au revoir, c'est fini » ! Non, non, non, pas du tout !  



 Ça c'est une question d'éducation ; certains ne sont pas  



 éduqués de la même façon. Dans mon entourage, j'en vois  



 certains qui sont capables de dire : « Voilà j'ai 18 ans, je suis  



 majeur, je claque la porte et j'oublie tout. » Chez nous,  



 ce n'est pas comme ça, chez nous, on aime bien revenir  



 à la source.  


 famille



[image: ] VLADIMIR


 Vit à Moscou, Russie  



 La famille c'est cet endroit,  



 ce petit nid d'amour où  



 tu viens pour te reposer.  



 L'homme est créé pour  



 développer son amour  



 envers l'autre. La famille  



 est le premier champ d'essai.  



 Il n'est pas intéressant  



 de vivre seulement pour soi,  



 c'est comme être  



 une ampoule noire qui  



 n'éclaire personne.  


 CRISTINA


 Vit en Italie  



 Je ne veux pas d'enfant. D'abord parce que  



 je pense que c'est une responsabilité monstrueuse  



 et éternelle, et tout ce qui est éternel me fait peur.  



 Éternel dans le sens de toute la vie. Ensuite parce  



 que j'ai un comportement égoïste. Le peu que j'ai,  



 et surtout le peu d'argent que j'ai, la conjoncture  



 internationale et nationale ne me permettent pas  



 d'avoir une famille. Je ne veux pas me sacrifier.  



 Je suis bien ainsi. Si j'avais un enfant, mon niveau  



 de vie se détériorerait énormément.  



 C'est un raisonnement très égoïste, mais je le suis  



 et je l'accepte. Enfin, l'idée de la responsabilité  



 me fait vraiment peur. Il est faux de penser  



 qu'à trente ou quarante ans un fils est totalement  



 indépendant ; s'il arrivait quoi que ce soit – mourir  



 dans un accident, aller en prison… – moi, mère,  



 je me sentirais responsable !  


 RACHID


 Vit en Égypte  



 Pour moi, la famille ne se réduit  



 pas simplement au père  



 et à la mère. Pour moi, la famille  



 c'est une communauté très large.  



 Dans notre enfance on a vécu  



 dans des espaces où tout le monde  



 se mélangeait : des cousines,  



 des tantes, des grands-mères,  



 des mères, des voisines… Et quand  



 on était jeunes il suffisait qu'un gamin  



 pleure pour que la première femme  



 qui passait sorte son sein et lui donne  



 la tétée. Même si elle n'avait pas  



 de lait, c'était comme une sucette,  



 on prenait le téton dans la bouche  



 et ça rassurait. Donc je pense que  



 cet amour des femmes est pour nous  



 très important, parce qu'on leur doit  



 le bonheur d'avoir été pris dans  



 les bras et d'avoir goûté à tous  



 les seins possibles.  


 famille
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 Vit en France  



 La transmission de la culture est  



 essentielle. Celui qui ne sait pas d'où il  



 vient a du mal à savoir où il va.  


 CAROLA


 Vit en Tanzanie  



 Je veux inculquer [à mes enfants] tout d'abord la qualité de  



 l'humanité. Que l'humanisme est au-dessus de tout.  


 TIHOTI


 Vit à Tahiti, Polynésie française  



 Ce que j'ai appris de mes parents, surtout de mon père, c'est le  



 respect envers l'autre et envers moi-même. […] Ce que je veux  



 transmettre à mes enfants, ce sont toutes les richesses culturelles  



 que nos ancêtres ont laissées pour nous.  


 transmission




[image: ] LYNETTE


 Vit en Australie  



 Ce que j'aimerais transmettre à mes enfants  



 ou à mes petits-enfants : continuer de se battre  



 pour ce que l'on croit. .  


 SPENCER


 Vit à La Nouvelle-Orléans, États-Unis  



 Ce que mes parents m'ont le plus appris est  



 certainement l'autosubsistance. […]  



 C'est important de ne pas attendre des autres  



 qu'ils fassent les choses pour toi.  


 MOHAMED


 Vit au Mali  



 Je n'ai pas l'ambition d'être autre chose que ce que j'ai hérité  



 de mes parents : l'honneur, la grandeur, la dignité. […]  



 À la majorité, à 15-16 ans, nous portons un turban qui consacre  



 le jeune, devenant ainsi un homme.  


 transmission




[image: ] HAOYU


 Vit à Shanghai, Chine  



 De mes parents et grands-parents, je n'ai  



 rien appris, et je trouve qu'il n'y a pas  



 grand-chose à en apprendre. Ils sont  



 comme tous les parents chinois ordinaires.  



 Il faut travailler à l'école, rester dans le droit  



 chemin, devenir quelqu'un de bien,  



 des trucs comme ça… Il n'y a rien à apprendre  



 de ça. Il y a beaucoup de choses que l'on  



 apprend seul dans la société lorsqu'on  



 grandit. Tu te fais avoir, on te trompe :  



 c'est avec ces expériences que l'on apprend.  


 MANEGA


 Vit au Burkina Faso  



 Quand les Blancs  



 sont venus, j'ai  



 compris que l'école,  



 c'était bien, parce  



 que grâce à ça, eux,  



 les Blancs, ils roulent  



 en voiture, alors que  



 nous, nos enfants  



 ne peuvent pas avoir  



 de voiture. Alors c'est  



 pour ça que j'ai fait  



 entrer mes enfants  



 à l'école.  


 BABA


 Vit au Mali  



 Les enfants ! Ils sont rebelles, ils sont  



 rebelles ! Quand ils partent à l'école  



 ils s'écartent un peu de l'éducation  



 familiale, ils épousent l'éducation de l'école,  



 l'éducation de la rue, l'éducation  



 de ce que vous les Occidentaux vous  



 leur apportez, c'est-à-dire la civilisation  



 occidentale, la télévision, la radio,  



 les journaux. Ils voient tout ça là-dedans  



 et ça les intéresse, et ils s'écartent petit  



 à petit de nous. C'est ça le problème.  


 IRINA


 Vit en Tunisie  



 À ma fille, ce que je voudrais lui transmettre,  



 et je fais tout pour le faire… Elle va bientôt  



 avoir 20 ans, je voudrais faire passer dans  



 ses traits de caractère la force de gérer  



 son destin comme elle le veut. Ne pas être  



 trop, comment dire cela… ne pas renoncer  



 à ses principes, je considère qu'il ne faut  



 pas renoncer à soi-même, à ses intérêts,  



 à ses désirs et à ses rêves pour une autre  



 personne. D'après mon expérience,  



 de tels sacrifices ne mènent à rien de bon.  



 À mon fils j'ai essayé d'inculquer le respect  



 des femmes et la bonté. Je considère que  



 ce sont les traits essentiels qu'un homme  



 doit avoir.  


 transmission



[image: ] JEANNETTE


 Vit au Rwanda  



 Ce que mes parents m'ont transmis de mauvais, c'est le manque d'instruction  



 qu'ils ont eu et qu'ils ont fait subir à leurs enfants. Et aussi le fait d'avoir beaucoup  



 d'enfants sans avoir les moyens de les élever. C'est la seule mauvaise chose  



 que mes parents m'ont transmise. À cette époque c'était une bonne chose  



 d'avoir une famille avec beaucoup d'enfants. J'ai constaté par la suite que cela  



 avait des conséquences négatives.  


 LAURENCE


 Vit en Grande-  


Bretagne


 Ce que j'ai appris  



 de mes parents,  



 c'est de désapprendre  



 ce qu'ils m'avaient  



 appris. C'est-à-dire  



 que je me suis  



 rebellée contre  



 tous les principes  



 bourgeois et  



 démodés qu'ils  



 m'avaient inculqués.  



 Mais je faisais partie  



 d'une des premières  


 générations


 à se rebeller et pour  



 moi ça a été très dur.  


 TOMAS


 Vit en Bolivie  



 Moi, mes enfants, je voudrais qu'ils trouvent une situation dans la vie.  



 C'est pour eux que je travaille. Mes enfants, ils étudient, je ne veux pas  



 qu'ils finissent comme moi. Je veux que mes enfants soient libérés,  



 qu'ils ne souffrent pas comme moi, je ne veux pas qu'ils souffrent  



 comme moi, à la mine, ou dans n'importe quel autre travail, subordonnés  



 à quelqu'un d'autre, je ne veux pas ça. Moi je veux que mes enfants  



 ne dépendent… que d'eux-mêmes.  



 Il faut prendre en main sa propre éducation, ce qu'on  



 veut transmettre à ses enfants et partager avec eux.  



 C'est facile à dire, mais pas facile à faire. Parce que  



 nos propres enfants sont éduqués avant tout par  



 la société, et pas par nous. Moi j'ai des enfants  



 tibétains qui sont devenus beaucoup plus  



 occidentaux que j'aurais souhaité qu'ils deviennent.  



 J'ai cherché à leur faire partager les valeurs que j'avais  



 acquises dans ce monde himalayen où j'ai vécu  



 vingt ans, et il a fallu traverser une crise d'adoption,  



 une crise d'adolescence, afin de remettre tout à plat,  



 et qu'ils repartent un an dans leur communauté  



 d'origine, celle où ils ont été élevés avant qu'on  



 les adopte à l'âge de 3 ans. Pour retrouver leur  



 culture et leurs valeurs d'origine, ils ont donc passé  



 un an dans l'orphelinat qui les avait recueillis.  


 OLIVIER


 Vit en France  
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[image: ] SILMINABADEPASPANGA


 Vit au Burkina Faso  



 Les chefferies du passé nous ont  



 appris comment vivre en chef,  



 et aujourd'hui je conseille à mon  



 tour mes enfants. Je leur apprends  



 nos coutumes ; s'ils les acceptent  



 tant mieux pour eux, s'ils ne  



 les acceptent pas tant pis pour eux.  



 Je leur apprends cela parce que  



 tous mes ancêtres me l'ont appris.  


 RAVSHAN


 Vit au Kirghizistan  



 Dans la vie de  



 l'homme, à notre  



 époque, l'important  



 est de rester humain.  



 C'est une époque  



 cruelle, bien sûr,  



 il y a des gens riches  



 et des gens pauvres.  



 Notre vie est difficile,  



 on peut le dire.  



 Les gens sont  



 agressifs, il y a  



 beaucoup de gens  



 agressifs. Le plus  



 important est  



 de rester humain.  


 DUKA


 Vit en Éthiopie  



 Quand j'étais petite, mon père me  



 disait des choses mais je n'y faisais  



 pas attention. Son conseil, c'était :  



 « Quand tu seras mariée,  



 tu nettoieras l'étable et la bergerie,  



 et tu prépareras le café ; tu nettoieras  



 la maison, tu cultiveras la terre,  



 et si tu fais tout ça, ton mari  



 ne te frappera pas. » Si je fais tout ça,  



 mon mari me traite bien  



 et mes enfants m'aideront quand  



 je serai vieille. Sinon, il me frappe.  



 En vieillissant, j'ai compris que  



 mon père m'avait bien conseillée.  


 ZAHRA


 Vit dans les Territoires palestiniens  



 Dans ces conditions-là, ce n'est pas possible… J'éduque mon  



 enfant pour l'amour et le respect de l'Homme. À chaque fois  



 que je suis au niveau d'un  check point  de ma ville, on entend dire  



 qu'une femme a été agressée et a perdu ses jumeaux, qu'un jeune  



 homme est mort au  check point  parce qu'ils lui ont interdit la sortie.  



 Quand je suis en train de leur apprendre à aimer l'humanité  



 et les gens, ils me répondent : « Comment veux-tu qu'on aime  



 les gens, alors qu'ils ont un comportement différent à notre égard ? »  



 Je dis toujours à mes enfants qu'il y a une différence entre l'homme  



 et les agissements de l'homme. C'est-à-dire que les actions racistes  



 et désordonnées des hommes, je ne les apprends pas à mes  



 enfants. Mais je ne suis pas un prophète non plus, face au poids  



 de ce que voient mes enfants tous les jours au niveau des barrages  



 et à la télévision, ou qu'ils subissent eux-mêmes.  
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 YOU ZE  



 Vit au Yunnan,  



 Sud-Ouest de la Chine  



 Dans le village,  



 on ne transmet rien  



 aux filles. C'est tout  



 pour les garçons.  



 Les garçons ont la  



 maison et les articles  



 de la vie quotidienne.  



 Nous les filles, quand  



 on sort de la famille,  



 on n'a rien.  


 CARLOS


 Vit en Bolivie  



 Les valeurs. Je crois qu'il est important que mes enfants  



 apprennent de mon épouse et de moi les valeurs, surtout l'amour  



 de la justice, de la liberté, de la vérité, du travail. C'est dans  



 ce sens que nous avons œuvré. Je crois qu'il est très important  



 qu'ils aiment la vie… plus que tout au monde. De même qu'on  



 œuvre pour qu'ils aiment la vie, nous souhaitons qu'ils haïssent  



 la mort, qu'ils haïssent la violence, qu'ils haïssent le mensonge,  



 la discrimination. Nous pensons que la vie doit être quelque chose  



 de partagé, quelque chose de communautaire.  


 BORIKA


 Réfugiée serbe de Bosnie, vit en Serbie  



 En ce moment je pense me tromper en les élevant de la même manière  



 qu'on m'a élevée. Il est impossible de survivre aujourd'hui en étant élevé  



 comme ça, d'être travailleur et franc. Les gens ont changé, ils regardent  



 tout à travers leur propre intérêt. Moi je fais un effort pour  



 que mes enfants ne deviennent pas comme ça.  


 ALEMLUK


 Vit au Kirghizistan  



 À mon avis, nous les humains, nous ne pouvons  



 pas élever nos enfants aussi bien que les oiseaux  



 « nobles » [aigles faucons]. Ils sont tellement  



 attentionnés ! Quand ils apportent leurs proies,  



 ils les plument parfaitement. À deux enfants  



 ils donnent deux parts. Quand ils donnent à l'un,  



 l'autre ne bouge pas. Quand on donne à l'un, l'autre  



 ne bouge pas, c'est merveilleux ! Et chez nous  



 les enfants réclament à manger même s'ils n'ont  



 pas faim. Jamais un oiseau ne ferait ça !  
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 Vit en République tchèque  



 Ma mère a toujours nié l'existence  



 de l'amour maternel inné. Elle prétend  



 que ça n'existe pas, que c'est une relation  



 qui doit se construire comme n'importe  



 quelle autre relation. Et je pense que ça  



 m'a énormément manqué, et que j'ai  



 toujours désespérément couru après  



 cet amour. Moi, au contraire,  



 avec mes enfants, je suis persuadée  



 que l'instinct maternel existe, mais peut-être  



 est-ce un don qui n'est pas donné à tout  



 le monde.  


 PETER


 Vit en Californie, États-Unis  



 Si tu penses à ma mère en particulier, je crois qu'elle a vécu  



 la pire des horreurs possibles et imaginables. On ne peut  



 imaginer, du moins moi je ne peux pas imaginer, ce qu'était la vie  



 à Auschwitz, et elle a vécu une belle vie après cela. Elle n'a pas  



 laissé cette épreuve détruire sa vie, elle a mené une existence  



 pleine et riche, elle a eu trois enfants, elle aimait la vie malgré  



 le fait qu'elle soit morte avec un tatouage, avec un nombre  



 gravé sur le bras. À aucun moment elle n'a eu de rancune par  



 rapport à cette terrible expérience, la plus terrible qui soit,  



 et elle n'a pas laissé cette horreur affecter sa vie. De plus, elle ne  



 me l'a pas fait partager. Ça n'a pas détruit ma vie. Elle ne m'a pas  



 fait vivre dans la terreur. C'est donc cette attitude positive envers  



 le monde et cette habileté à avancer sans être pris au piège  



 du passé qu'elle m'a transmises.  


 JOHAN


 Vit en Suède  



 La chose la plus importante que l'on peut transmettre  



 à toute personne c'est la confiance en soi et le sentiment  



 qu'on est bien comme on est, qu'on n'a pas besoin  



 de prouver quoi que ce soit pour être accepté. Qu'on est  



 assez beau, qu'on est assez intelligent, qu'on peut toujours  



 faire un peu mieux, qu'on peut toujours essayer, mais  



 qu'il ne faut pas se prendre trop au sérieux et qu'à la base  



 on est assez bien comme on est. On se dit trop qu'on  



 ne sert pas à grand-chose, qu'on n'est pas assez beau,  



 que son travail n'est pas assez bien, qu'on ne gagne  



 pas assez d'argent, mais le manque de confiance en soi  



 s'exprime toujours par des actions négatives, soit envers  



 soi-même, soit envers les autres.  
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 Vit au Liban  



 J'avais la conviction que la fille devait être éduquée comme  



 l'homme, car tu es toujours inquiet pour ta fille, plus que pour  



 ton fils.  


 VICTORIA


 Vit au Guatemala  



 Quand les maîtres venaient dans les maisons où il y  



 avait des enfants qui devaient aller à l'école, ma mère,  



 qui ne voulait pas que nous étudiions car nous étions  



 des filles, nous cachait sous le lit.  


 POONAM


 Vit à Delhi, Inde  



 L'éducation est très importante dans la vie. Si  



 tu n'es pas éduqué, ça ne sert à rien de vivre.  
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 Vit au Botswana  



 À présent, les enfants vont à l'école avec des modes de transport  



 modernes, les parents les accompagnent ou ils prennent le bus.  



 Avant, c'était une vraie lutte.  



 MOHAMMAD SHOEB  



 Vit au Bangladesh  



 Lorsque l'on a une main-d'œuvre instruite, c'est  



 plus facile. On leur donne un livre et ils  



 comprennent leurs droits. Lorsque la main-  



d'œuvre n'est pas instruite, elle ne connaît pas  



 ses droits.  


 SUNAO


 Vit au Japon  



 Si un pays se trompe dans l'éducation à transmettre, le bonheur  



 de l'humanité ne peut être atteint. L'enseignement s'inculque  



 dès l'enfance. Moi, par exemple, j'ai reçu une éducation militaire  



 qui m'a borné l'esprit plus qu'elle ne l'a ouvert.  
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 FRANCISCA ELIZIA  



 Vit au Brésil  


 L'analphabétisme


 est une maladie.  



 C'est une aberration.  



 On sait que cela  



 maintient des milliers  



 de gens hors  



 de la société.  



 C'est la grande honte  



 de l'Humanité.  


 FAYZA


 Vit au Liban  



 Celui qui n'est pas instruit  



 est comme un animal  



 attaché, il ne sait rien  



 de ce monde. Je peux le dire  



 de par ma propre expérience.  



 On me demande tout,  



 et je ne sais pas répondre.  



 C'est très dur pour moi.  



 Pour celui qui n'est pas  



 éduqué, à quoi sert sa vie ?  



 Il ne comprend rien.  


 TERUWORK


 Vit en Éthiopie  



 Si j'étais éduquée, mon fils n'aurait pas à galérer avec moi sous le soleil. Si j'étais allée à l'école, j'aurais  



 un travail. Ce serait plus facile pour mon fils. Alors que maintenant, je suis obligée d'emmener mon fils  



 sur mon dos, en plein soleil, quand je lave le linge pour d'autres personnes. Donc les études, c'est important.  


 IVAN


 Vit en Équateur  



 Celui qui sait, celui qui a fait des études, il va savoir  



 se défendre, parce qu'il va connaître les lois, il va connaître  



 les lieux où il pourra aller se défendre s'il commet une erreur  



 dans sa vie, ou juste pour chercher une meilleure vie.  



 Voilà la différence. Par contre, ceux qui, comme nous,  



 n'ont pas fait d'études, lorsque l'on va chercher du travail  



 et que l'on est embauchés, on nous paye ce que l'on veut  



 bien nous donner, parce qu'on n'a pas les connaissances  



 pour réclamer, et si on réclame, on nous embobine  



 avec des mensonges.  


 DOMINIQUE


 Vit à La Réunion, France  



 Quand on est illettrés, on ne peut pas  



 être un citoyen lucide, on ne peut pas  



 dialoguer avec l'autre [...]. Lire, c'est  



 dialoguer avec l'autre, lire c'est s'enrichir,  



 lire c'est comprendre l'autre tout en se  



 comprenant… et tout ce va-et-vient entre  



 le texte et moi, entre ma pensée  



 et la pensée de l'autre, nous fortifie  



 et nous permet de vivre une citoyenneté  



 épanouie. Donc si on est illettrés,  



 on ne peut pas bénéficier  



 de cet épanouissement de citoyen.  
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 Vit en Éthiopie  



 Je n'ai jamais pu aller à l'école. Nos parents  



 ne nous ont pas poussés à y aller. On se dispute  



 à ce sujet. Pourquoi ne pas nous avoir envoyés  



 à l'école ? Pourquoi ne pas nous avoir donné  



 la chance d'y aller ? Maintenant on est comme  



 des animaux.  


 HEM


 Vit au Cambodge  



 J'ai dit à ma mère que je ne vendais pas seulement  



 des bières mais que j'avais des relations sexuelles  



 avec des hommes pour gagner de l'argent.  



 Je voulais que mon frère aille jusqu'au bout  



 de ses études et aider ma mère qui était très vieille.  



 J'ai tout dit à ma famille. Quand je leur ai dit cela,  



 c'était comme si j'étais une autre personne mais  



 j'ai senti qu'ils m'avaient comprise. Ma mère  



 m'a comprise et ne m'en a jamais voulu, elle a su  



 que c'était une épreuve de la vie. Elle m'a dit que  



 je gardais ma dignité. Mais mon frère n'a jamais  



 vraiment accepté ce que j'ai fait. Je lui ai dit qu'il  



 avait la possibilité d'étudier parce que je fais ça  



 et que si je ne le faisais pas il ne pourrait pas aller  



 à l'école.  


 YOHESTER


 Vit en République  


 démocratique


 du Congo  



 Comme parent,  



 je ne veux pas que  



 mes enfants soient  



 chassés de leurs  



 études de peur  



 qu'ils connaissent un  



 retard. C'est pourquoi,  


 personnellement,


 je préfère être en  



 retard sur le paiement  



 du loyer que de  



 pénaliser mes enfants  



 dans leurs études.  


 NINAN


 Vit au Kérala, Sud de l'Inde  



 Aller à l'école fut primordial pour  



 mes filles afin de leur permettre  



 d'avancer dans leur vie. Les filles  



 qui n'ont pas d'éducation restent  



 à la maison. Sans les connaissances,  



 mes filles n'auraient jamais  



 pu s'émanciper.  


 MOHAMED


 Vit en Algérie  



 La plus grande  



 victoire que l'on  



 puisse remporter sur  



 soi-même, je crois,  



 c'est d'apprendre  



 à aimer.  



 Mes enseignants  



 m'ont appris à aimer,  



 à respecter, à être  



 tolérant, à avoir  



 un esprit ouvert.  
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 Vit au Yunnan,  



 Sud-Ouest de la Chine  



 Je pense que plus  



 tu étudies, plus  



 tu comprends les  



 choses. Ça t'apporte  


 énormément.


 Tu réalises qu'il y a  



 plein de choses que  



 tu ne voyais pas avant  



 et qui deviennent  



 maintenant évidentes.  


 L'éducation,


 c'est quelque chose  



 de beau.  


 CATHERINE


 Vit au Rwanda  



 J'avais vraiment envie d'être sage-femme.  



 C'était tout ce que je voulais. Mais je n'ai pas eu  



 cette chance d'étudier parce que j'ai perdu  



 mes parents pendant le génocide, alors je n'ai eu  



 personne pour me prendre en charge  



 et me permettre d'étudier. Je suis restée au même  



 endroit et je n'ai pas pu aller à l'école.  



 SERIGNE MAGUEYE  



 Vit au Sénégal  



 J'ai assisté à une scène dont je me souviens encore. Le maître coranique  



 était assis à droite, ma mère assise à gauche et mon père devant,  



 ils discutaient pour décider si je devais continuer à l'école coranique  



 ou si je devais aller à l'école primaire française. Et ma mère alors a dit :  



 « Quelle que soit votre décision, mon fils ira à l'école. » Donc j'ai assisté  



 à la première désobéissance civile féminine de ma vie, j'avais à peine  



 6 ans. Il faut que je rende grâce à cette dame, qui au début des années  



 1960, avait osé dire à son époux qui n'avait jamais été à l'école et devant  



 le maître : « Quelle que soit votre décision, mon fils ira à l'école. » Je pense  



 que c'était déjà cette détermination de ma mère qui n'a pas abdiqué. [...]  



 Donc voilà, à mon avis, l'importance de la détermination des parents.  



 Et particulièrement d'une femme vulnérable, non indépendante  



 et qui dit : « mon fils ira à l'école. »  


 CHAN


 Vit au Cambodge  



 Le gouvernement dit qu'il va réduire la pauvreté.  



 Mais comment peut-il dire ça alors que nous  



 devons payer les professeurs ? J'aimerais que  



 le gouvernement agisse, pour que les professeurs  



 arrêtent de demander de l'argent aux élèves.  
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[image: ] MAREMBA


 Vit en Papouasie-Nouvelle-Guinée  



 J'ai laissé les coutumes et traditions  



 de côté et j'ai envoyé mes enfants  



 à l'école pour qu'ils puissent recevoir  



 une éducation moderne.  



 Mais je n'aime pas ça. Je dois  



 apprendre à mes enfants toutes  



 nos coutumes : comment faire  



 des lances, comment faire du  tapa,  



 les méthodes pour momifier, les  



 rites d'initiation à l'âge d'homme...  



 J'adorerais transmettre tout ça  



 à mes enfants.  


 TADESSE


 Vit en Éthiopie  



 Quand je pense à la façon dont j'ai été  



 élevé, quand je pense à tous les sacrifices  



 que ma mère a faits pour moi, c'est comme  



 une lumière qui jaillit, ou un grain de fruit  



 tombé au sol qui s'épanouit en produisant  



 trois ou quatre autres fruits. Elle m'a élevé  



 dans l'espoir, comme ce grain au sol qui  



 s'épanouit. Je lui dois beaucoup.  


 SHARDA


 Vit à Delhi, Inde  



 Mon message pour le reste du monde est que les filles doivent être éduquées,  



 elles doivent pouvoir vivre leur propre vie. Les filles ne doivent pas être forcées. Les filles  



 et les garçons doivent être traités de la même manière. On ne devrait pas penser  



 qu'une fille ne doive pas aller à l'école. Les filles doivent étudier pour se réaliser et pour  



 que leurs parents soient fiers. Elles pourront ensuite mieux réussir que les garçons.  



 MAME DIAW  



 Vit au Sénégal  



 Pourquoi est-ce que je veux que  



 mes enfants aillent à l'école ?  



 Aujourd'hui, quand je reçois  



 un texto, on le lit pour moi ou  



 j'essaie de le faire et j'y passe  



 une heure à deux heures. Je veux  



 que mon enfant aille à l'école,  



 qu'il soit une personne reconnue,  



 qu'il soit savant. Qu'on le  



 reconnaisse, qu'il sorte du lot.  


 GABRIELA


 Vit au Guatemala  



 Plus il y aura de chemins  



 reliant les écoles aux villages,  



 plus il y aura d'enfants  



 inscrits dans les écoles.  



 Mais ça ne veut pas dire  



 que le peuple sera éduqué,  



 qu'il sera formé avec  



 des valeurs. Il faut éduquer  



 en prenant conscience  



 de la possibilité de voir  



 un monde différent.  
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 Vit en Algérie  



 L'Algérie m'a instruit,  



 sans que je finance  



 quoi que ce soit,  



 j'ai fait des études  


 gratuitement,


 j'ai quasiment été  



 logé gratuitement.  



 Cette liberté  



 a coûté cher, je suis  



 libre, personne  



 ne me conditionne,  



 ne me frappe,  



 ne m'emprisonne,  



 Dieu merci.  


 KAILASH


 Vit au Rajasthan,  



 Nord-Ouest de l'Inde  



 L'instruction est  



 importante autant  



 pour mes fils que  



 pour ma fille, pour  



 qu'ils puissent jouir  



 de leurs droits. Ils ne  



 peuvent s'enrichir  



 mentalement que sur  



 la base d'une bonne  



 instruction. Sans  



 éducation, il n'y a pas  



 de développement  


 possible.

 ALEX


 Vit au Brésil  



 L'éducation est  



 une chose très  



 importante pour  



 moi. Car là où j'ai  



 grandi, dans la favela,  



 c'est très difficile de  


 s'éduquer.


 Là-bas, il faut choisir  



 entre s'alimenter  



 ou s'éduquer.  



 Mais ça, c'était  



 durant mon enfance.  



 Aujourd'hui, j'arrive  



 à nourrir et à éduquer  



 mon fils.  


 EMMANUEL


 Vit en Éthiopie  



 Le plus beau moment de ma vie,  



 c'était le jour où j'ai acquis mon  



 diplôme de chirurgien-dentiste.  



 Je l'ai bien fêté. C'était une victoire.  



 C'était un bonheur pour la famille,  



 pour ceux qui se sont donnés  



 beaucoup de mal pour m'élever,  



 me payer mes études... C'était  



 vraiment un très beau moment.  


 ARNAUD


 Vit en France  



 J'ai eu ce qu'on peut appeler une bonne éducation, assez morale,  



 et je ne le regrette pas, on m'a inculqué les notions d'effort  



 et de mener sa vie dans la dignité. Mais en même temps, j'ai eu  



 une éducation un peu limitative. J'ai été sûrement trop marqué  



 par une distinction assez infantile du Bien et du Mal. J'ai dû  



 ensuite élargir et assouplir beaucoup de mes conceptions  



 pour pouvoir avoir des relations aisées, naturelles, simples  



 avec des individus, hommes, femmes, vieux, jeunes, de tous  



 les milieux, de toutes les origines et quelles que soient leurs  



 convictions personnelles.  
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 Vit au Botswana  



 Au Botswana, les enfants vont à l'école. Il y a plein  



 d'écoles, l'éducation vient aux personnes,  



 les personnes n'ont plus à aller la chercher.  



 Ceci pour que nous soyons sûrs que tous les enfants  



 sont éduqués. Ce n'est plus comme à l'époque  



 où les enfants étaient des bergers, où certains se  



 mariaient sans avoir eu une éducation. Aujourd'hui il  



 n'y a pas un seul enfant qui ne va pas à l'école. Il n'y a  



 pas un enfant qui s'occupe des vaches, qui se marie  



 ou qui va aux champs sans avoir reçu une éducation.  



 Tous les enfants vont à l'école au Botswana.  


 MARIA


 Vit en Argentine  



 J'ai une vie meilleure que celle de mes parents, Dieu merci,  



 parce que mes parents étaient très humbles. Mon père  



 était laitier, ma mère était femme au foyer ; c'était une  



 époque difficile. J'ai commencé mes études, et les études  



 m'ont donné accès à un meilleur travail, à une meilleure  



 qualité de vie, à une meilleure connaissance des choses,  



 à une meilleure ouverture d'esprit. C'est pour ça que j'ai  



 une vie meilleure. Une plus grande liberté de pensée.  



 Mes parents ont vécu avec la peur de tout,  



 ils ne comprenaient pas, ils ne nous poussaient pas  



 à nous épanouir. Moi, je crois que j'ai pu m'épanouir.  


 ROSEMERE


 Vit au Brésil  



 Tous mes grands-parents  



 sont illettrés. Avant,  



 on devait travailler pour aider  



 et subvenir aux besoins  



 de la famille. J'ai étudié avec  



 le soutien de mes proches.  



 J'ai été la première  



 de la famille à faire  



 des études et obtenir  



 un diplôme de la faculté.  


 YARA


 Vit au Qatar  



 L'éducation te permet de vivre avec le monde, elle t'amène vers la connaissance.  



 L'éducation c'est aussi la culture, tu peux avoir plusieurs diplômes et ne pas être  



 cultivée, ne pas avoir de connaissances. La connaissance est alors inexistante...  



 L'important, c'est d'évoluer intellectuellement et d'acquérir des connaissances.  
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[image: ] GIANMARIA


 Vit en Italie  



 Il y a deux faces dans l'amour. Il y a l'amour pour  



 posséder et l'amour pour donner. Moi je suis  



 passé de la possession au don.  


 PEN


 Vit au Cambodge  



 Je suis infiniment heureuse parce que  



 j'ai un très bon mari. C'est comme si  



 j'avais un coffre plein d'or à la maison  



 parce qu'il me respecte, et moi aussi.  


 RANJANA


 Vit à Delhi, Inde  



 Je ne suis pas quelqu'un qui transmet beaucoup  



 d'amour autour de moi parce que je ne suis pas  



 d'accord avec la société qui m'entoure.  


 amour




[image: ] LÉONARD


 Vit au Gabon  



 L'amour n'est pas un simple mouvement de  



 cœur qui s'incline vers une personne  



 particulière. C'est un hasard qui amène à  



 n'aimer qu'une seule personne malgré ses  


 défauts.

 CLAIRE


 Vit à Moscou, Russie  



 Un couple, il faut le refaire  



 chaque jour. Ce n'est jamais  



 terminé. C'est un peu comme  



 la tapisserie de Pénélope.  
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 Vit au Canada  



 Cela fait très longtemps que je ne suis pas tombée  



 amoureuse. Je crois que, lorsque je l'étais, je n'avais  



 pas conscience d'avoir choisi la personne en question.  



 Mais chacun d'entre nous est comme sa propre  



 planète, son propre pays, chacun a ses propres règles,  



 son histoire et je pense que ce qui nous permet de  



 tomber amoureux, c'est quand on rencontre  



 la personne qui a envie de voyager sur notre planète  



 et qui veut apprendre à la connaître, malgré toute  



 sa complexité, monter au sommet de ses montagnes  



 et descendre au fond des grottes obscures, et qui  



 pourra apprécier la beauté de tous ces recoins  



 que nous avons à l'intérieur de nous-mêmes.  


 THEODORE


 Vit au Bénin  



 L'amour, c'est une chose, vous savez vous aussi, c'est une chose qui rend fou,  



 on est complètement dingue, on est prêt à attaquer à tout moment, et on contrôle tout ce qui  



 entoure la fille. À chaque instant il faut être à côté d'elle, rester à discuter, à bavarder, à rigoler.  


 MISAEL


 Vit à Cuba  



 C'est superbeau. Parfois on a du mal  



 à le décrire, parce que c'est quelque  



 chose qui nous fascine, et nous met  



 dans un état d'aveuglement. Il peut  



 y avoir de mauvaises choses autour,  



 mais on ne les voit pas, parce qu'on  



 est aveugles d'amour. Quand l'amour  



 arrive avec cette force, il prend  



 le contrôle. Je ne sais pas si c'est le  



 cerveau qui est dominé par l'amour,  



 mais lorsque l'amour domine,  



 le cerveau ne parvient plus à faire  



 quoi que ce soit.  


 YEVDOKIA


 Vit en Sibérie, Russie  



 Quand j'ai rencontré mon premier mari  



 je suis tombée amoureuse de lui  



 et j'ai eu des enfants. Puis il est mort dans  



 un accident de voiture. J'ai alors rencontré  



 mon deuxième mari et je suis tombée  



 amoureuse de lui. J'ai eu deux enfants  



 avec lui. Et puis j'ai rencontré mon troisième  



 mari qui était déjà veuf avec six enfants,  



 et on est tombé amoureux l'un de l'autre.  



 Voilà ce que c'est l'amour, pour moi.  



 ZHEN XI  



 Vit à Shanghai, Chine  



 Maintenant on  



 s'en fout. Ça fait  



 longtemps qu'on est  



 ensemble, on ne parle  



 pas d'être aimés ou  



 pas, on vit ensemble.  



 Il faut élever les  



 enfants, c'est tout.  


 amour
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 Vit en Égypte  



 Je suis totalement amoureuse de lui,  



 je prie Dieu qu'il entende ce message, pour  



 lui dire « je t'aime » dans toutes les langues  



 du monde : je t'aime, je t'aime, je t'aime  



 et je t'aimerai jusqu'à la fin de ma vie ! Tu es  



 l'amour de ma vie, tu es mon chemin, tu es ce  



 que je désire, je prie pour que tu m'entendes,  



 non non, je suis sûre que tu le ressens. Parce  



 que c'est naturel pour toi de me ressentir  



 et de me comprendre si bien, de lire dans  



 mes yeux. Avant, j'espérais entendre des mots  



 d'amour de la personne avec qui j'avais eu  



 une histoire, mais avec mon mari désormais,  



 je n'essaie même pas d'entendre ces mots car  



 il me donne toutes les sensations de l'amour.  


 SOFIEN


 Vit en France  



 Je ne suis jamais tombé amoureux, je vous  



 assure, je ne suis jamais tombé amoureux.  



 Peut-être quand j'étais jeune, mais depuis  



 mes « trucs carcéraux », vous savez, je ne  



 restais dehors que par intervalles de trois  



 mois… Pour construire une relation,  



 c'est compliqué. Ça fait que l'amour…  



 je ne connais pas l'amour. Tout ce que je sais  



 de l'amour, c'est que ça fait très mal. C'est  



 cool, mais… qu'est-ce que ça fait souffrir !  



 Je vois mes copains, qu'est-ce qu'ils en font ?  



 D'un côté ce n'est pas plus mal, parce que  



 être en prison et laisser la femme que tu  



 aimes dehors, c'est se poser des questions…  



 Se poser des questions sur elle à chaque  



 moment, c'est un souci de plus, c'est plein  



 de questions en plus. Vive le célibat !  



 JEAN DE DIEU  



 Vit à Madagascar  



 Pour montrer mon amour à ma femme, tout d'abord  



 je lui souris. Je dois la faire sourire aussi, et quand  



 je la vois sourire, c'est qu'il y a déjà la paix en elle,  



 alors là je suis convaincu qu'il y a de la joie.  



 Quand elle sourit, c'est preuve de la joie.  


 ALAIN


 Vit en France  



 C'est une espèce  



 de flash qui apparaît  



 comme ça dans  



 ta vie. Et après, ça se  



 transforme, ce n'est  



 plus un amour,  



 au sens du feu. Pour  



 moi l'amour c'est le  



 feu. Le feu, ça s'éteint.  



 Mais il y a toujours des  



 braises qui couvent.  



 Et le problème,  



 c'est de laisser couver  



 les braises,  



 de les entretenir.  


 ALVANIA


 Vit en Indonésie  



 L'amour c'est comme un œuf. L'amour, il faut savoir le prendre  
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